
Lutte antiterroriste
Djamel Okacha tué par l’armée
française au nord du Mali

Djamel Okacha, alias Yahia Abou Al Hammam, chef
d’Al Qaïda au Maghreb Islamique, a été tué, ce
jeudi, au nord du Mali par des militaires français 
de l’opération Barkhane, a annoncé, hier, la ministre
française des Armées, Florence Parly.
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Ratification d’accords

Le Président Bouteflika signe cinq décrets présidentiels
de coopération avec plusieurs pays

C’est ce matin que sera donné le coup
d’envoi de la rentrée à la deuxième

session de la Formation professionnelle à
partir de la wilaya de Constantine par
Mohamed Mebarki. En chiffres, cette

deuxième session offre 280 000 places
pédagogiques avec leurs 487 filières et

10 nouvelles spécialités.
Aussi, 40 nouveaux établissements

viennent s’ajouter aux 1255 déjà
existant, et 2000 nouveaux enseignants
ont été recrutés. Le ministre de l’EFP,
Mohamed Mebarki, explique que «les

filières économiques sont extrêmement
importantes pour le développement...

>> Lire page 4
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DGSN

Interpellation 
de 41 personnes durant 

les manifestations

Accidents de la circulation
9 morts et 20 blessés en 48 heures 

Laghouat 
Saisie de plus de 18 kg 
de kif traité en 2018  
Une quantité de 18,2 kg de kif traité 
a été saisie l’an dernier, à travers la
wilaya de Laghouat, a-t-on appris auprès
des services de la sûreté de wilaya. 
Cette drogue a été saisie dans 77 affaires
traitées, ayant donné lieu au placement
en détention préventive de 55 individus,
précise la source en signalant la saisie
également de 1500 comprimés de
psychotropes impliquant 25 personnes.
La quantité de drogue saisie est en
légère hausse par rapport à celle saisie
en 2017, évaluée à 14 kg, et qui avait été
opérée dans 88 affaires traitées ayant
donné lieu à l’arrestation de 77
individus, en plus de 19 autres affaires
liées à la détention et au trafic de
psychotropes, a ajouté la source. 
Les services de police de Laghouat ont
également traité, l’an dernier, 
28 affaires de contrebande de boissons
alcoolisées, contre 17 affaires l’année
l’ayant précédée, ajoutent les services 
de la sûreté de wilaya qui font état aussi
d’une intensification des campagnes de
sensibilisation en milieux des jeunes
contre les maux sociaux. Le déploiement
des sûretés de daïra, dans le cadre de la
couverture sécuritaire de la wilaya,
devra être renforcé, durant ce premier
semestre, par la réception des sièges des
sûretés de daïra d’Oued Morra et 
El Ghicha, selon la même source. 

Trafic de stupéfiants
7,2 kg de drogue récupérés
et 4 individus arrêtés
Le dispositif mis en place par le
groupement de la gendarmerie d’Oran
afin de lutter contre le crime organisé, 
a permis de donner ses fruits avec 
la saisie, avant-hier, d’une quantité de 
7,2 kg de kif traité. C’est à la suite
d’informations parvenues et indiquant
qu’un réseau active dans la
commercialisation et le trafic des
stupéfiants qu’une enquête a été ouverte
par les éléments de la section de
recherches de la gendarmerie. 
Les enquêteurs ont déployé un dispositif
fixe et un autre mobile afin de suivre les
déplacements des membres du réseau.
Quatre individus ont été arrêtés dans 
le cadre de cette affaire et les gendarmes
ont saisi un véhicule touristique 
et le produit prohibé. 
Les investigations sont en cours afin 
de déterminer la provenance et la
destination finale du kif traité.

Les services de la Sûreté nationale
ont procédé à l’interpellation de 41
personnes durant les manifestations
qui se sont déroulées, vendredi, 
a indiqué un communiqué de la
Direction générale de la Sûreté
nationale (DGSN). 
«Les services de la DGSN ont

procédé, ce jour, vendredi 22
février 2019, à l’interpellation 
de 41 personnes pour troubles 
à l’ordre  public, actes de
vandalisme, dégradation des biens,
violence et voies de fait», a précisé
la DGSN dans son communiqué.  

Dans le cadre de la lutte contre
le crime organisé, des garde-
côtes et des éléments de la
Gendarmerie nationale ont
arrêté, le 22  février 2019, à
Tlemcen et Ghazaouet -
2e RM, 3 narcotrafiquants et
saisi 50,5 kg de kif traité.
Par ailleurs, un détachement 
de l’Armée nationale populaire 
a appréhendé, à Bordj Badji
Mokhtar et Tamanrasset -

6e RM, 43 orpailleurs, et saisi
un   véhicule tout-terrain,
8 détecteurs de métaux,
4 groupes  électrogènes
et 11 marteaux- piqueurs.
Dans le cadre de la lutte

contre l’immigration
clandestine, des éléments de la
Gendarmerie nationale ont
intercepté, à Tiaret - 2e RM, 
6 immigrants clandestins de
différentes nationalités.

Neuf personnes ont perdu
la vie et 20 autres ont  été
blessées dans 9 accidents
de la circulation survenus
au cours des dernières 48
h dans plusieurs régions
du pays, selon un bilan
établi samedi par les
services de la Protection
civile. La wilaya de Tiaret
déplore le bilan le plus
lourd avec le décès d’une
personne, alors que 13
autres ont été blessées,
suite à une collision entre
un véhicule de transports
de voyageurs et un
camion, survenue sur la
RN 40, dans la commune
de Mahdia. Par ailleurs,

les secours de la
Protection civile, sont
intervenus pour prodiguer
des soins d’urgence à 15
personnes incommodées
par l’inhalation de

monoxyde de carbone,
émanant d’appareils de
chauffage et chauffe-bains,
dans les wilaya de Skikda,
Tipasa, Relizane, Bouira et
El Bayadh.

Djamel Okacha, alias Yahia Abou
Al Hammam, chef d’Al Qaida au
Maghreb Islamique a été tué,
jeudi, au nord du Mali par des
militaires français de l’opération
Barkhane, a annoncé, hier, la
ministre française des Armées,
Florence Parly. Djamel Okacha 
a été tué près de la ville de
Tombouctou. Jeudi 21 février
dans l’après-midi, des véhicules

suspects ont été repérés au nord
de Tombouctou par les militaires
français. Après des échanges de
tirs, les hélicoptères de la force
Barkhane, en appui des
commandos terrestres, ont
neutralisé ensuite ces véhicules.
Bilan de l’opération : 
11 terroristes tués, des pick-up et
de l’armement saisis. Selon l’état-
major français, les corps de Yahia

Abou Hamman et de ses 
2 principaux adjoints ont pu être
formellement identifiés.
L’annonce de cette opération
intervient la veille d’une visite
officielle au Mali du Premier
ministre français, Edouard
Philippe. Natif de Réghaïa, à l’est
d’Alger, Djamel Okacha était le
chef d’Al Qaïda au Maghreb
islamique (AQMI) dans la région

du Sahel, avant qu’une fusion
avec d’autres groupes et
groupuscules ne le désigne
comme N° 2 du groupe de
soutien à l’islam et aux
musulmans (GSIM), dirigé depuis
2014, par le targui malien Iyad
Ag Ghali. «C’est un coup très dur
pour les groupes terroristes
agissant au Sahel», a indiqué dans
un communiqué le ministère

français des Armées, selon lequel
le groupe de Djamel Okacha
«aura perdu 3 de ses principaux
chefs en l’espace d’une année,
tous des adjoints proches de Iyad
Ag Ghali». Okacha avait, au mois
d’octobre dernier, menacé la
France de représailles dans une
vidéo diffusée par son groupe
terroriste, le GSIM.

Inde
10 morts dans l’explosion
d’une fabrique clandestine 
de feux d’artifice
Dix personnes ont péri, hier, dans l’explosion

d’une fabrique clandestine de feux d’artifice
dans le nord de l’Inde, ont annoncé les autorités.
En sus des victimes, l’explosion qui s’est
produite dans la région de Bhadori, dans l’Etat
de l’Uttar Pradesh, a provoqué aussi des
dommages importants. «La fabrique clandestine
opérait sous le couvert d’une activité de
fabrication de tapis», a déclaré un officier de la
police aux journalistes, précisant qu’une très
grande quantité de feux d’artifice était
entreposée  dans la fabrique en question. 
Les explosions de cette nature sont récurrentes
en Inde. En octobre, l’explosion d’une autre
fabrique dans l’Uttar Pradesh avait fait 7 morts.
L’inde est considéré comme étant l’un des
premiers pays au monde dans la fabrication des
feux d’artifice. 

Tlemcen et Ghazaouet

3 narcotrafiquants arrêtés
et plus de 50 kg de kif traité saisis
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Des marches hautement pacifiques

Une véritable leçon de patriotisme !
En sortant dans la rue dans des marches hautement pacifiques pour exprimer leurs revendications, qu’elles soient d’ordre politique,

économique ou social, les citoyens algériens auront donné une véritable leçon de patriotisme,
de civisme et de discipline qui forcent le respect et le mérite.

Avec ces marches marquées par
le calme et la sérénité, et sans
le moindre incident, le peuple

algérien aura, grâce à sa forte
mobilisation et surtout sa grande prise
de conscience, déjoué toutes les
tentatives de déstabilisation du pays
sur lesquelles pariaient fortement
certaines parties aux officines
occultes. Le peuple algérien qui s’est
toujours dressé en rempart contre les
manœuvres visant la stabilité de son
pays, sa sécurité et son unité
nationale, aura démontré, une fois de
plus, que ces attaques ne pourront
nullement atteindre l’intégrité de
l’Algérie, forte et protégée par son
peuple loyal et fidèle au serment des
martyrs de la glorieuse révolution de
Novembre 1954. Récemment, de
nombreux partis politiques ont appelé
les citoyens à avoir une profonde
conscience des défis, notamment en ce
qui concerne la mise en échec des
tentatives visant à porter atteinte à la
stabilité et à la sécurité du pays, tout
en mettant en garde contre les grandes
manipulations qui risquent de
conduire à de vives tensions. De son
côté, l’Armée nationale populaire
(ANP) n’a pas manqué d’interpeller,
par la voix de son haut
commandement, la conscience des
citoyens pour faire échouer les
tentatives de porter atteinte à la paix
et à la sécurité dans le pays. Garante
de la stabilité, l’ANP a appelé les
Algériens à être plus que jamais
vigilants, estimant que cette vigilance
est d’autant plus nécessaire au vu du
contexte actuel, marqué par des
bouleversements géostratégiques sur
les niveaux régional et international et
ce qu’ils impliquent comme tentatives
de porter atteinte à la stabilité et à la
sécurité du pays. Selon de nombreux
observateurs avertis, si l’ANP a tenu
d’alerter l’opinion nationale à propos
des manipulations, c’est qu’elle a
conscience du risque que celles-ci
peuvent entraîner. Et il faut dire que
ce n’est pas la première fois que
l’Armée lance un appel à la vigilance,
puisque le général de corps d’armée,
Ahmed Gaïd Salah, a évoqué «les
ingrats dont les desseins sont hostiles
et les discours pleins de haine, qui ne
mesurent nullement le poids de la
stabilité et de la sécurité de l’Algérie
et ne considèrent aucunement le
devenir du peuple algérien
combattant, qui a su déjouer toutes les
manœuvres et manigances et faire
face à l’hostilité de certains ennemis
de l’intérieur et de l’extérieur», tout
en insistant sur l’expression «ennemis
de l’intérieur et de l’extérieur» qui, a-
t-il dit, aspirent à «faire de l’Algérie
et de son peuple, qui est et restera
attaché à l’esprit de Novembre en tant
que doctrine et source d’inspiration,
les otages de leurs intérêts abjects et
de leurs ambitions sordides». Gaïd
Salah s’est dit, en outre, convaincu
que le peuple qui a réussi à « mettre
en échec les manœuvres méprisables
du colonisateur français, des pratiques
et des manigances auxquelles il a fait
face et des propagandes qu’il a su
contrer grâce à son esprit patriotique

et à sa grande conscience du sens de
l’intérêt suprême de l’Algérie. Un
peuple d’une telle conscience et d’un
tel discernement, n’a jamais été et ne
pourra être une proie facile entre les
mains de ceux qui se nourrissent de
rêverie et d’illusions, qui sont prêts à
vendre la sécurité de leur pays et la
stabilité de leur patrie au prix de leurs
intérêts, sacrifiant, sans scrupule,
l’Algérie et le futur de son peuple».
Ainsi donc, l’ANP qui tient à
respecter ses missions
constitutionnelles, comme l’a toujours
répété son chef d’état-major, a tenu à
alerter sur l’existence de menaces sur
la stabilité et la paix de l’Algérie en
cette période électorale.
S’ils ont entièrement la liberté de

s’exprimer sur la présidentielle, les
citoyens son appelés, néanmoins, à
garder à l’esprit que le vote est une
base pour la démocratie et que seule
l’urne devrait avoir son mot à dire le
18 avril prochain. 

Le Président Bouteflika 
n’a de cesse de mettre en garde

contre la culture du doute 
qui vise à porter atteinte 

à la stabilité du pays

L’Algérie, qui a pu sauvegarder sa
stabilité, sa sécurité et sa
souveraineté, milite en faveur d’un
monde de paix et de stabilité
notamment dans son environnement
arabo-africain et déploie, à cet égard,
de sérieux efforts pour apporter des
solutions aux conflits et unifier les
rangs afin que la paix et la stabilité
règnent dans notre espace au profit
des peuples de la région. Cette
menace a été déjà relevée à maintes
fois par le président de la République
qui avait indiqué que le monde « est
marqué par des tensions et des
mutations régionales et internationales
et des changements accélérés qui
exigent sagesse et clairvoyance non
seulement de la part de l’élite mais de
la part de la société tout entière». Sur

cette même lancée, l’Etat a réussi à
instaurer l’Etat de droit, à consacrer
l’indépendance de la justice, et à
mettre en œuvre les réformes prévues
par la Constitution qui a consacré de
profonds changements pour
immuniser le pays et assurer sa
sécurité au double plan interne et
externe. Le président de la République
avait, en outre, appelé le peuple
algérien à faire preuve de vigilance
pour préserver les acquis du pays,
obtenus dans un climat de paix et de
sécurité. Une paix et une sécurité
retrouvées et préservées grâce aux
sacrifices et à la maturité du peuple, à
sa tête les éléments de l’Armée
nationale populaire (ANP) et toutes
les forces de sécurité. Pour le chef de
l’Etat, ces tentatives visent à semer la
culture du doute et à pousser les
populations à nuire à l’Etat et leur
pays. C’est dans ce sens que la classe
politique ne cesse de plaider en faveur
de la consolidation du front interne,
tout affirmant que si l’Algérie est
aujourd’hui un pays stable, le mérite
revient aussi bien à la mobilisation de
son peuple qu’aux efforts consentis
par son armée pour sécuriser le pays
de toute menace. Dans ce sens, la
secrétaire générale du parti des
travailleurs, Louisa Hanoune, n’a pas
manqué de tirer à boulets rouges sur
ceux qui attiseraient le feu de la

révolte en sourdine et qui se
distinguent, dira-t-elle, par la duplicité
dans le discours. 

La paix et la sécurité 
nationale, une ligne rouge 

à ne pas franchir

Elle avait pointé également du doigt ceux
qui, camouflés derrière les organisations
internationales des droits de l’homme,
incitent à la protestation et travaillent à
détourner les mouvements des jeunes de
leur vocation et de leurs revendications
légitimes. C’est dans ce sens que la classe
politique ne cesse de plaider en faveur de
la consolidation du front interne, tout
affirmant que si l’Algérie est aujourd’hui
un pays stable, le mérite revient aussi
bien à la mobilisation de son peuple
qu’aux efforts consentis par son armée
pour sécuriser le pays de toute menace.
Dans ce sens, la secrétaire générale du
parti des travailleurs, Louisa Hanoune,
n’a pas manqué de tirer à boulets rouges
sur ceux qui attiseraient le feu de la
révolte en sourdine et qui se distinguent,
dira-t-elle, par la duplicité dans le
discours. Elle avait pointé également du
doigt ceux qui, camouflés derrière les
organisations internationales des droits de
l’homme, incitent à la protestation et
travaillent à détourner les mouvements
des jeunes de leur vocation et de leurs
revendications légitimes. Cela étant,
Hanoune a insisté sur l’importance de
constituer un front interne fort et solide
pour déjouer toutes ces manœuvres.
«Nous sommes entrés de plain-pied dans
la haute zone de turbulences», a-t-elle dit,
soulignant que le chômage, qui se pose
avec acuité, est un problème national.
Pour elle, le remède «doit être national et
qui passe par la réouverture des
entreprises fermées et la révision du
dispositif de fonctionnement de
l’ANEM». Pour de nombreux acteurs
politiques, la conjoncture sensible que
traverse le pays exige un rapprochement
entre toutes les franges du peuple
algérien et la classe politique en vue de
relever les défis qui se posent, dont,
notamment, la préservation de la sécurité,
la stabilité, l’unité nationale et les intérêts
suprêmes du pays, tout en affirmant que
la stabilité du pays est quelque chose de
sacré et qu’elle constitue une ligne rouge
à ne pas franchir.

T. Benslimane
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2e session de la rentrée professionnelle 

280 000 places pédagogiques 
et 10 nouvelles spécialités

C’est ce matin que sera donné le coup d’envoi de la rentrée
à la deuxième session de la Formation professionnelle 

à partir de la wilaya de Constantine 
par le ministre du secteur.

En chiffres, cette 2e

session offre 280 000
places pédagogiques

avec leurs 487 filières et 10
nouvelles spécialités. 
Aussi, 40 nouveaux
établissements viennent
s’ajouter aux 1255 déjà
existant, et 2000 nouveaux
enseignants ont été recrutés.
Le ministre de l’EFP,
Mohamed Mebarki, explique
que «les filières économiques
sont extrêmement
importantes pour le
développement économique
du pays, elles portent sur
l’agriculture, l’industrie et le

tourisme, le numérique et
informatique, les télécoms,
des spécialités très
demandées».

Engouement 
pour la formation

professionnelle

Selon Mebarki, ces dernières
années, «il y a un très grand
engouement des jeunes pour 
la formation professionnelle».
«Beaucoup de bacheliers et
même des licenciés reviennent
vers la formation
professionnelle pour préparer

des diplômes de technicien
supérieur afin de trouver
facilement du travail», signale
le ministre. Autre indicateur
qui montre l’intérêt
grandissant des jeunes pour 
la formation professionnelle,
le ministre avance le recul
significatif de la déperdition,
affirmant que «sur 100
inscrits, il y a à peine une
quinzaine qui ne va pas
jusqu’au bout de la
formation», ajoutant que son
département forme
annuellement, quelques 
230 000 diplômés et qualifiés,
«ce qui est à mon avis un
chiffre correct», commente-t-

Quatorze projets d’investissement dans le
domaine d’exploitation des bassins   du «pois-
son docteur» ont été concrétisés dans plusieurs
wilayas, ont  indiqué, ce samedi, à Guelma les
participants à une rencontre d’étude sur les
«avantages thérapeutiques des poissons d’ eau
douce». Les participants aux travaux de la 3e

édition de la rencontre  nationale organisée au
complexe de Hamam Ouled Ali dans la com-
mune  d’Héliopolis en collaboration avec la
Direction de la pêche  des  ressources halieu-
tiques et plusieurs instances opérant dans le
domaine, ont précisé que ces projets ont été
concrétisés dans les salons de  beauté, dans les
hôtels et les cliniques médicales des wilayas de
Guelma, Annaba, Oran, Alger, Blida, Sétif,
Batna, Chlef et Mostaganem. Dans une décla-
ration à la presse, le gérant d’une entreprise
privée spécialisée dans l’élevage des poissons
Garra Rufa  appelé «poisson  docteur» et le
montage des équipements des bassins,  Yazid
Meskini a  déclaré que cette entité était la
«seule» qui fait l’élevage local de ce  type de
poissons, autrefois importé, ajoutant que cette
entreprise reçoit  plusieurs demandes de la part
d’investisseurs depuis plusieurs régions du

pays désireux d’intégrer le  service «poisson
médecin» dans leurs cliniques, leurs hôtels ou
encore leurs salons de beauté. Pour sa part,
Salah Eddine Oudayniya, vétérinaire auprès de
la Direction de la pêche a précisé dans son
intervention relative  «aux  poissons  aux ver-
tus thérapeutiques» qu’il existe «des catégories
de petits poissons dont le volume oscille entre
7cm et 15cm s’adaptant avec le  caractéris-
tiques naturelles dont disposent les complexes
thermaux de  l’Algérie pouvant  vivre dans des
températures d’eau avoisinant les 40  degrés».
Les «Garra Rufa» et «l’Oreochromis niloticus»
figurent parmi les «principales catégories de
poissons vivant dans des eaux tièdes à chaudes
et s’alimentent des cellules cutanées sèches et
mortes», a -t-il détaillé,   ajoutant que la métho-
de de traitement avec des poissons est connue
depuis  les années soixante (1960) dans plusieurs
pays du monde à l’instar de la  Turquie, la
Thaïlande et le Royaume-Uni. De son côté, la
présidente de l’association de protection de
l’environnement «La planète bleue»,  Mounira
Seridi a considéré que  l’idée de ce type de bas-
sins peut être concrétisée dans plusieurs régions
touristiques du pays, notamment Guelma répu-

tée par ses stations thermales,  ajoutant que cette
initiative constitue «une occasion pour promou-
voir le  tourisme thérapeutique et diversifier les
ressources de ces complexes». Selon le directeur
de la Pêche,  Djamel Tabarkoukt, cette initiative
a pour but de développer l’aquaculture aux ver-
tus thérapeutiques comme un  nouveau créneau

d’investissement en vue de sa généralisation à
travers les quatre coins du pays, précisant que
cette troisième édition a été marquée  par la parti-
cipation de chercheurs, investisseurs et instances
administratives, économiques et scientifiques des
wilayas de Tipasa, Blida, Alger, Tizi-Ouzou, Sétif,
Annaba et Skikda.

Le ministre de la Jeunesse et des Sports (MJS),
Mohamed Hattab, a salué, à Alger, les efforts du prési-
dent de la République, pour la promotion du rôle de la
femme dans différents domaines, lors d’une journée
organisée autour de la femme dans le mouvement asso-
ciatif. Cette rencontre s’est déroulée en présence,
notamment, de la ministre de l’Environnement et des
Energies renouvelables, Fatima-Zohra Zerouati, de la
présidente du Conseil national des droits de l’Homme
(CNDH), Fafa Lakhdar Benzerrouki et du mouvement
associatif. Le ministre a souligné que la « présence de la
femme sur la scène nationale algérienne ne date pas
aujourd’hui, mais remonte à la guerre de libération
nationale pour se poursuivre jusqu’à la période post-
indépendance, partant de sa participation à l’édification
du pays, puis à la lutte contre le terrorisme et son adhé-
sion à l’appel du président de la République pour la
consécration de la Charte de paix et de réconciliation
nationale», a-t-il indiqué avant d’appeler la femme algé-
rienne à continuer son combat permanent qui vise le
développement et préserver les acquis du pays.Il a rap-
pelé que le président Bouteflika a contribué à l’émanci-
pation de la femme algérienne à travers la promulgation
de plusieurs lois et décisions. Intervenant lors de cette
journée, la secrétaire générale de l’Union nationale des
femmes algériennes (UNFA), Nouria Hafsi, a affirmé

que la femme algérienne assure son soutien et son appui
pour le candidat Abdelaziz Bouteflika, pour poursuivre
le processus des réformes engagé au sein de grands
chantiers et préserver les acquis, et à leur tête la sécuri-
té et la stabilité, fondements du développement réalisé à
travers toutes les régions du pays. De son côté, la
ministre de l’Environnement a évoqué son expérience
dans le mouvement associatif. La ministre a salué le
programme du président de la République, Abdelaziz
Bouteflika, qui accorde un intérêt particulier à la pro-
motion du rôle de la femme et de sa présence dans dif-
férents domaines mais aussi au renforcement de ses
acquis. Un intérêt traduit, selon la ministre, par l’intro-
duction, dans le dernier amendement constitutionnel
(2016), de l’article 36 prévoyant que l’Etat encourage la
promotion de la femme aux responsabilités dans les ins-
titutions et administrations publiques ainsi qu’au niveau
des entreprises. Au terme de cette rencontre, Fafa
Lakhdar Benzerrouki, a conclu en relatant ses premiers
pas dans la magistrature alors qu’elle n’avait que 23 ans.
Benzerrouki a ensuite montré les engagements et la bra-
voure des hommes et femmes de lois pendant la décen-
nie noire.  Elle a affirmé que la réconciliation nationale
en Algérie constituait «un modèle à suivre» pour l’ins-
tauration de la paix et de la stabilité dans les différentes
régions du monde.

3e édition de la rencontre nationale sur l’aquaculture
Concrétisation de 14 investissements de bassins 

du «poisson docteur»

MJS 
Appel à la femme algérienne à poursuivre son combat
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Grève annoncée dans l’Éducation

Khaled Ahmed : «Si la grève est un droit constitutionnel, 
la scolarité de nos enfants l’est autant»

Une nouvelle grève est annoncée pour le 26 et 27 du mois en cours. Depuis des mois, plusieurs rounds de négociations
ont eu lieu mais, jusqu’à présent, ils n’ont pas abouti à un règlement durable du conflit.

L es syndicats renvoient la balle au minis-
tère. Ils lui reprochent de «céder à la faci-
lité» et, surtout, un «manque de sérieux».

«Nous avons constaté l’absence de volonté de
prendre en charge nos doléances», affirme le
secrétaire général du Satef, Boualem Amoura.
Pour sa part, le chargé de communication du
Cnappeste n’est pas allé par quatre chemins pour
accuser le ministère d’être responsable de
l’échec de toutes les rencontres de organisées
jusque-là pour dénouer le conflit. «La ministre
ne veut pas résoudre les problèmes», renchérit
Messaoud Boudiba. Le secrétaire général du
CLA a souligné que les syndicats doivent com-
prendre que le dialogue n’est pas un moyen pour
arracher les acquis. «Seule la mobilisation
compte», clame t-il. Pour lui, les syndicats n’ont
pas accentué la pression pour défendre leurs
revendications et amener la tutelle à prendre
celles-ci en considération. Les revendications
des syndicats portent essentiellement, sur le
reclassement du personnel de certains services
(économique, de l’orientation scolaire et profes-
sionnelle, des laborantins et des superviseurs...),
le maintien de la retraite proportionnelle sans

condition d’âge et la mise en place de méca-
nismes rétablissant l’équilibre du pouvoir
d’achat. Il y a lieu d’ajouter l’actualisation de la
prime de zone sur la base du nouveau salaire de
base au lieu de celui de 1989, l’accès des profes-
seurs formés après le 03 juin 2012 à une promo-
tion au grade de professeur formateur, en valori-
sant leur expérience professionnelle, le respect
du repos hebdomadaire et la valorisation du droit
à un congé maladie. Le président de
l’Association nationale des parents d’élèves,
Khaled Ahmed, a regretté la démarche des syn-
dicats. «Ils mettent leurs intérêts au-dessus de
ceux des élèves», estime-t-il. Et d’ajouter que «si
la grève est un droit constitutionnel, la scolarité
de nos enfants l’est autant». De ce fait, il a jugé
nécessaire de faire du secteur de l’Education, un
secteur de souveraineté, histoire d’y interdire les
grèves, car, selon lui, cette nouvelle protestation
intervient à la veille des examens du deuxième
trimestre. Et dire que «la majorité des revendica-
tions ne relèvent pas du ministère mais du gou-
vernement». «Je ne vois pas l’objectif de cette
action et je m’interroge sur le timing choisi», a-
t-il souligné. Dans ce sillage, les responsables du

ministère ont affirmé que certaines revendica-
tions relèvent des prérogatives du gouverne-
ment. «Il s’agit, notamment, des dossiers relatifs
au pouvoir d’achat, à la retraite, à la prime de

zone des personnels du Sud et à la classification
actuelle du personnel de l’Education», a précisé
Nouria Benghabrit.

M. H.

Le ministre des Moudjahidine, Tayeb Zitouni, a affirmé, hier, à
Tamanrasset, que l’ouverture du front Sud a largement contri-
bué à répercuter l’écho de la glorieuse Guerre de Libération
nationale dans l’Afrique profonde. «L’ouverture du front Sud
durant la glorieuse Guerre de Libération nationale, sous le com-
mandement du moudjahid Abdelkader El Mali (nom de guerre
du président de la République Abdelaziz Bouteflika), a large-
ment contribué à la propagation de la glorieuse Révolution dans

l’Afrique profonde et traduit sa bonne organisation et la vision
stratégique de ses dirigeants», a souligné Zitouni à l’ouverture
des travaux d’un séminaire national sur «La base Sud dans la
stratégie de la guerre de Libération nationale». «L’histoire a
inscrit, une fois de plus, le nom de Si Abdelkader à la liste des
dirigeants qui ont veillé au processus de construction de l’Etat
algérien et répondu à l’appel de la nation pour s’impliquer dans
la bataille de l’édification», a souligné Tayeb Zitouni. «Grâce à
la politique éclairée du Président Abdelaziz Bouteflika,
l’Algérie a opéré de grandes mutations, tous secteurs confon-
dus, à l’instar de la réalisation du méga projet d’adduction
d’eau de Aïn Salah vers Tamanrasset, outre d’autres acquis
ayant influé positivement sur les conditions de vie des citoyens
et fait de l’Algérie un havre de paix et de sécurité», a ajouté le
ministre des Moudjahidine. Zitouni a rendu, par ailleurs, un
vibrant hommage aux forces de l’Armée nationale populaire
(ANP), digne héritière de l’Armée de libération nationale
(ALN), et aux différents corps de sécurité pour leurs sacrifices
dans la lutte contre le terrorisme et le crime organisé, pour la
protection et la préservation de la sécurité du pays et des fron-
tières et pour la protection des citoyens et de leurs biens. Il a
aussi salué le degré de conscience manifesté par la population
de la wilaya de Tamanrasset, à l’instar de tous les enfants du
pays, quant à la protection des acquis de l’Algérie, la défense
du pays, la fidélité au message des chouhada et de la glorieuse
Révolution de Novembre 1954. «La vaste étendue du Sahara a
constitué un bastion pour les révolutionnaires et une zone de
résistance qui s’est attelée à préserver le patrimoine culturel et
historique dans sa plus profonde dimension nationale, à travers
l’engagement des notables et des populations, et leur attache-
ment aux valeurs suprêmes pour la défense du pays et la contri-
bution au processus d’édification», a-t-il rappelé. Le moudjahid
Mahmoud Guemama, un des acteurs du front du Sud, a mis en
exergue, de son côté, l’importance de cette base, durant la
Guerre de Libération nationale,  en matière d’instruction et
d’approvisionnement des Moudjahidine, notamment au niveau

des régions d’Adrar et de Tamanrasset, avant d’appeler les
chercheurs et les historiens à approfondir leurs œuvres sur la
contribution de la région à Guerre de Libération nationale.
Initié par le Centre national des études et de recherches en mou-
vement national et Guerre de Libération du 1er Novembre
1954, ce séminaire a donné lieu à des communications affé-
rentes aux thèmes «Front Sud et la stratégie de la Révolution»,
«Développements de la Guerre de Libération national dans
l’Ahaggar», ET «Développements de la Révolution dans le
Tidikelt». Le ministre des Moudjahidine a, par ailleurs, visité,
au Centre universitaire de Tamanrasset, une exposition sur les
publications et documents historiques du ministère et, une
autre, au niveau du musée de la wilaya exposant des objets et
articles mis au jour parmi les ossements de chouhada de la
bataille de Tinissa, dans la localité de Tit (45 km au nord de
Tamanrasset). Zitouni s’est recueilli, auparavant, en compagnie
des autorités de la wilaya, des membres de la famille révolu-
tionnaire, à la mémoire des glorieux chouhada au  carré des
martyrs de la ville de Tamanrasset.
Il a inauguré aussi un cimetière des martyrs de Tinissa (7 mai
1902) et la réinhumation d’ossements de 12 chouhada tombés
au champ d’honneur lors de la bataille livrée par cette région
contre le colonisateur. «Le cimetière des martyrs de Tinissa a
été réalisé à la mémoire des chouhada, et en hommage à leurs
familles et à l’Histoire de l’Algérie», a souligné Zitouni, avant
d’ajouter que de tels sites, réalisés pour la collecte d’ossements
des martyrs, «rappellent les odieux crimes commis par le colo-
nialisme français à l’encontre du peuple algérien». Au terme de
sa tournée, le ministre a visité un centre d’instruction au villa-
ge de Tahart (commune d’Abalessa), qui était un centre d’en-
trainement des moudjahidine, avant de présider une cérémonie
au cours de laquelle ont été honorées les familles du défunt
moudjahid, Ilou Guemmama, et du Chahid Seddiki Bouamama,
en plus de la remise de diplômes à des femmes promues de la
section de couture du CFPA de Tahart.

A. S.

Le chef de service oncologie du CHU Hassani-Issad de Béni
Messous, le Professeur Mohammed Oukkal, a affirmé, hier à
Alger, que le progrès enregistré en médecine, ces dernières
années, et l’acquisition de médicaments innovants par les éta-
blissements hospitaliers nationaux, avaient contribué «à l’amé-
lioration du traitement sur les plans qualitatif et quantitatif».
Intervenant en marge d’un colloque scientifique organisé autour
du thème «Innovation et personnalisation du traitement dans les
cancers colorectaux métastasiques», le Pr. Oukkal a indiqué que
certains cas du cancer colorectal, notamment ceux découverts à
un stade très avancé, «sont désormais curables grâce au progrès
enregistré sur le terrain et à l’introduction des médicaments
innovants au niveau des hôpitaux nationaux». Il a ajouté que
«l’utilisation des médicaments innovants a favorisé, après la
chimiothérapie et la chirurgie, la guérison de plusieurs cas, dont
des patients souffrant de la maladie depuis 10 ans». Concernant

l’utilisation du traitement ciblé qui obéit à certaines conditions
et à des analyses médicales spécifiques, le spécialiste a souligné
que l’application de ce type de traitement «a grandement contri-
bué à l’amélioration de l’état de santé des malades». La ren-
contre, qui a rassemblé plus de 450 professionnels de santé
algériens entre oncologues, chirurgiens et anatomopatholo-
gistes, a permis aux participants de prendre connaissance des
derniers développements enregistrés dans cette spécialité, et
d’actualiser leurs connaissances en la matière. Rappelant l’en-
registrement de 4500 nouveaux cas de cancer colorectal en
Algérie selon le registre national du cancer (2015), le chef de
service d’oncologie au CHU de Blida, le Pr. Adda Bounedjar, a
recommandé un changement du régime alimentaire de la socié-
té. Dans le même ordre d’idées, le responsable de l’unité de chi-
rurgie hépatobiliaire, cancer et transplantation à l’hôpital Paul
Brousse (France), le Pr. René Adam a fait état de certains médi-

caments innovants prescrits aux malades en période péri-opéra-
toire qui «ont révolutionné le monde de la médecine de par la
prise en charge du cancer et l’optimisation de la qualité du trai-
tement». Ces médicaments ont renforcé, ajoute-t-il, «le traite-
ment ciblé visant les cellules cancéreuses et l’immunothérapie
destinée à environ 10% des malades». «Ces progrès sont une
preuve d’une avancée sans égale dans la prise en charge des
cancéreux», a-t-il estimé. 
Outre le comportement alimentaire et le développement indus-
triel à l’origine du cancer colorectal, le spécialiste français a
estimé que «la science n’est pas parvenue totalement à définir
les véritables facteurs de propagation du cancer colorectal, à
l’exception de certains cas familiers faciles à prendre en char-
ge», appelant, par la même occasion, à «l’importance du dépis-
tage précoce pour prévenir cette maladie». 

Yasmine Derbal

Histoire 
Zitouni : «Le front Sud a contribué à répercuter l’écho 

de la Guerre de Libération nationale en Afrique»

Cancer colorectal
L’importance du dépistage précoce pour prévenir la maladie
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FLN 

Bouchareb : «Les Algériens ont le droit d’exprimer
leur mécontentement de manière pacifique»

Le président du directoire du FLN, Mouad Bouchareb, commente les marches de vendredi pour un changement politique en Algérie. Intervenant
lors d’un regroupement régional des cadres du parti à Oran, Bouchareb estime que «les Algériens ont le droit d’exprimer leur opinion, 

leurs revendications et leur mécontentement de manière pacifique».

Le président du Mouvement El Islah, Filali
Ghouini, a salué, hier à Blida, le «comporte-
ment civilisé» adopté par le  peuple pour
exprimer ses «revendications légitimes» lors
des manifestions pacifiques de vendredi
dans des wilayas du pays. Ghouini, qui avait
présidé les travaux du séminaire de la jeu-
nesse du Mouvement El Islah, abrité par la
maison de jeunes de Ouled Yaich, a ajouté
que ces manifestations pacifiques et qui ont
connu la participation de  centaines de per-
sonnes, ont montré le degré de prise de
conscience et  l’esprit de responsabilité du

peuple algérien soucieux de  préserver la
sécurité et la stabilité de son pays». «Par
cette conduite responsable, le peuple algé-
rien, qui a su tirer les  leçons de la décennie
noire, a montré au monde entier qu’il sait
exprimer  ses opinions et ses revendications
de manière civilisée et pacifique, loin  de
toute forme d’anarchie», a souligné le prési-
dent du Mouvement El Islah. Ce même res-
ponsable a également loué la position des
autorités publiques  face à cette «mobilisa-
tion populaire qui exprime l’étendue de la
liberté et de la démocratie dont jouit le

peuple algérien». Il a observé, à ce propos,
que son Mouvement respecte la diversité
d’opinion, avant de réaffirmer la position de
sa formation politique en  faveur de la can-
didature du président de la République
Abdelaziz Bouteflika pour un nouveau man-
dat. Filali Ghouini a ajouté que sa formation
politique défend les  revendications de la
population dans différents domaines et ce,
pour  préserver les acquis réalisés ces der-
nières années, notamment ceux liés à  la
sécurité et à la stabilité du pays. «La seule
solution aux  préoccupations de la popula-

tion est d’aller vers une Rencontre nationale
inclusive que le président de la République
s’est engagé à organiser s’il est réélu pour
un nouveau mandat».
Le président du Mouvement El Islah a appe-
lé le peuple algérien, en  particulier les
jeunes, «à se mobiliser pour la réussite de la
prochaine  élection présidentielle en y parti-
cipant en force, avant de souligner que la
réussite de ce rendez-vous «sera une victoi-
re du peuple à franchir une  étape délicate de
l’histoire de l’Algérie».

A. S.

«Le professionnalisme des services de sécurité lors de ces
événements caractérisés par le calme et la perspicacité des
médias qui ont  su prendre en charge la marche loin de toute
provocation ou exacerbation» a  été  souligné  par le prési-
dent du parti Tajamoue Amel El Djazair  (TAJ), Amar Ghoul
lors de la cérémonie d’installation hier à Alger  de  l’instan-
ce supérieure d’études et de prospection de sa formation
politique  composée de nombre de professeurs et de spécia-
listes dans plusieurs  domaines afin de dégager «des straté-
gies et mener des études sur des  dossiers importants au
mieux de la patrie». S’exprimant lors de cette cérémonie,
Ghoul a fait savoir que cette  instance se voulait «un espace
grand et diversifié fédérant l’ensemble des  compétences
nationales et regroupant des professeurs, des cadres et des

spécialistes dans différents domaines dans le but de dégager
des stratégies  et mener des études sur des dossiers impor-
tants au service de la patrie». Par ailleurs, Ghoul a mis en
avant, au nom de sa formation politique, «le caractère paci-
fique des manifestations qu’ont connu, hier, plusieurs
régions du pays revendiquant des réformes profondes»,
saluant, par la même  occasion, «le professionnalisme des
services de sécurité lors de ces  événements caractérisés par
le calme et la perspicacité des médias qui ont  su prendre en
charge la marche loin de toute provocation ou exacerba-
tion». Plaidant pour «l’encadrement des jeunes en leur
octroyant une place plus  importante et en les impliquant
dans le processus d’édification du pays», le président de
TAJ a appelé à mettre cette catégorie de la société «à  l’abri

des fléaux, de la violence et des agendas extérieurs». Ghoul
a mis l’accent sur l’impératif «d’ouvrir les portes d’un dia-
logue  responsable, sérieux et fructueux avec toutes les par-
ties», et de traiter  les questions et préoccupations soulevées
«avec sagesse et raison» pour  l’intérêt du pays. Il a rappe-
lé, dans ce cadre, l’appel lancé par son parti lors de son  der-
nier congrès, tenu décembre 2018, pour l’organisation d’une
conférence  nationale fédératrice à laquelle prendront part
tous les enfants de la  patrie à l’effet d’aborder plusieurs
points ayant trait notamment aux  domaines sécuritaire,
socioéconomique, politique et culturel, en sus des  questions
relatives aux médias, à la numérisation et aux défis régio-
naux et  internationaux

A. S.

Le confortement des acquis nationaux ne peut
s’effectuer que par «un dialogue ouvert et transpa-
rent», a indiqué, hier, à  Aïn Témouchent, le prési-
dent du Parti du renouveau algérien (PRA),
Lakhdar  Belmahi. Animant une rencontre du parti
à la bibliothèque principale de lecture  publique
Malek-Bennabi dans le cadre du «Groupe de conti-
nuité pour la  stabilité et les réformes» soutenant le
programme du président de la  République, le pre-
mier responsable du PRA a souligné que le renfor-
cement et  la préservation des acquis de la nation
«nécessitent un dialogue transparent et ouvert
comme le stipule la lettre de candidature du
Président Abdelaziz Bouteflika, qui sera notre pla-
teforme de travail». Le président du PRA a consi-
déré que son parti, ses dirigeants et ses militants,
ont perçu une «franchise» dans la lettre de candi-

dature du président de la République pour les élec-
tions du 18 avril prochain dont «la main tendue à
toutes les forces politiques de notre pays pour
contribuer à  la poursuite de l’édification nationa-
le». Lakhdar Belmahi a appelé les militants de son
parti et ceux affiliés sous l’égide du Groupe de
continuité pour la stabilité et les réformes à
exploiter le contenu de la lettre de candidature du
Président de la  République en élaborant un pro-
gramme de travail collectif et individuel, à
retourner à la base en vue de l’associer à la
concrétisation de l’objectif escompté, à savoir
soutenir le président de la République, Abdelaziz
Bouteflika, pour «parachever le processus de
construction d’une Algérie  prospère dans la paix
et la stabilité».

A. S.

TAJ

Amar Ghoul installe l’instance supérieure d’études et de prospection

Mouvement El Islah 

Ghouini salue le «comportement civilisé du peuple pour
exprimer ses revendications légitimes»

PRA
Belmahi prône un dialogue

transparent et ouvert

FFS
Laskri : «Le parti continue de militer en
faveur du changement et de la stabilité»
Le coordinateur de l’instance  présidentielle du Front des forces
socialistes (FFS), Ali Laskri, a affirmé, hier à Oum El Bouaghi, que sa
formation politique «continue de militer selon les principes
démocratiques en faveur du changement». Devant les militants et
sympathisants de sa formation politique rassemblés à la maison de la
culture Nouar-Boubaker, Laskri a assuré «continuer à  militer pour le
changement par le peuple et pour une alternative pacifique,
démocratique et sociale». «Nous sommes nationalistes et nous militons
jusqu’à la consécration de la paix sociale et la cohésion en s’éloignant de
la violence et en recherchant  une solution politique démocratique aux
problèmes du pays». Il a également plaidé pour «un Etat de droit et des
libertés qui recouvre la confiance du peuple et lui garantit ses droits pour
que les jeunes  notamment renoncent à l’idée de quitter leur pays». 
Sur le volet économique, le responsable du FFS a estimé que «l’Algérie
possède les capacités et les richesses lui permettant de devenir un pays
exportateur de divers produits et se hisser au rang des pays
économiquement  développés».

A. S.

L e premier responsable du FLN consi-
dère comme légitime l’aspiration
d’un jeune à un poste d’emploi,

après avoir étudié des années durant à l’uni-
versité. C’est aussi légitime qu’une femme
réclame un logement qui la mettra à l’abri de
la rue, ajoute-t-il, assurant que le plan de
réformes proposé par le président Bouteflika
va dans le sens des revendications de toutes
les couches de la société et que la conféren-
ce nationale va regrouper tous les courants
politiques et sociaux du pays afin d’apporter
des réformes profondes sur les plans poli-
tique, économique et social. Mouad
Bouchareb assure que cette conférence sera
consensuelle et balisera le chemin pour «une
Algérie nouvelle, conforme à l’évolution du
monde et de la société algérienne». En outre,
Bouchareb met en garde contre ceux qui

veulent semer la fitna. «Il y a des gens qui
veulent allumer la mèche de la fitna. Mais
cette mèche, irriguée du sang des chouhada,
ne va jamais brûler», lance-t-il devant les
cadres et militants du parti. Un message
adressé visiblement à ceux qui seraient der-
rière l’appel anonyme aux marches contre le
cinquième mandat du 22 février. Le chef du
FLN, qui mène déjà campagne pour la conti-
nuité, souligne, en outre, que le Président
Bouteflika veillera à la concrétisation et à
l’aboutissement de ce nouveau processus de
réformes pour le bien de l’Algérie et de son
peuple. Le FLN, faut-il le rappeler, a déclaré
le Président Bouteflika comme son candidat
à l’élection présidentielle du 18 avril pro-
chain. Il a déjà mis en place son plan de cam-
pagne à travers le territoire national.

Ahsene Saaid 
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Prix à la consommation

L’inflation à 4,2% 
sur un an en janvier 2019
L’évolution des prix à la consommation en rythme annuel a été de 4,2% jusqu’à janvier 2019,

a-t-on appris auprès de l`Office national des statistiques (ONS).

L’ évolution des prix à la
consommation en rythme
annuel jusqu’à janvier 2019

est le taux d’inflation moyen annuel cal-
culé en tenant compte des 12 mois allant
de février 2018 à janvier 2019 par rap-
port à la période allant de février 2017 à
janvier 2018. Quant à la variation men-
suelle des prix à la consommation en jan-
vier 2019, qui est l’indice brut des prix à
la consommation en janvier 2019 par
rapport à décembre 2018, elle a été de
0,4%. En termes de variation mensuelle
et par catégorie de produits, les prix des
biens alimentaires ont enregistré une
hausse de 0,6% en janvier 2019 compa-
rativement à décembre 2018. Concernant
les prix des produits agricoles frais, ils
ont affiché une hausse de 1%, précise
l’Office. Cette variation mensuelle est
due à une augmentation des prix des
fruits (+3,7%), des légumes (+2,3%), de

la viande rouge (+0,4%) et du poisson
(+11,5%). Par contre, des baisses ont
caractérisé d’autres produits alimen-
taires, indique l’ONS. Il s’agit essentiel-
lement de la viande blanche (-4,4%), des
œufs (-1,9%) et de la pomme de terre (-
2,4%). Pour les prix des produits alimen-
taires industriels (agroalimentaires), ils
ont grimpé de 0,2%. Par ailleurs, en ce
qui concerne les prix des produits manu-
facturés, ils ont connu une hausse de
0,3%, alors que ceux des services ont
connu une relative stagnation. Par grou-
pe de biens et services, l’augmentation
des prix a touché l’habillement-chaus-
sures (+0,7%), l’éducation-culture-loi-
sirs (+0,3%) et le groupe divers (+0,6%).
Quant au reste des produits, leurs prix se
sont caractérisés par une stagnation. Pour
rappel, le taux d’inflation a atteint 4,3%
en 2018.8

N. I.

L’âge des bénéficiaires des facilitations et avan-
tages accordés par le dispositif de la Caisse natio-
nale d’assurance chômage (Cnac) a été prolongé à
55 ans en vertu d’un décret présidentiel publié au
dernier numéro du Journal officiel. Ce décret qui
modifie le décret présidentiel N° 03-514 du 30
décembre 2003 relatif au soutien à la création
d’activités par les chômeurs promoteurs qui fixait
la limite d’âge pour bénéficier du soutien à la
création et à l’extension d’activités par les chô-
meurs-promoteurs à 50 ans. L’expression «âgés de
30 à  50 ans» est remplacée, ainsi, dans le nouveau
décret présidentiel par «âgés de 30 à 55 ans». 
Le ministre du Travail, de l’Emploi et de la
Sécurité sociale, Mourad Zemali, qui avait annon-
cé, il y a quelques semaines, la prolongation de
l’âge des bénéficiaires du dispositif CNAC à 55
ans, avait expliqué que cette nouvelle mesure per-
mettra aux personnes de cette tranche d’âge (55

ans) de bénéficier des facilités et des avantages
octroyés par la Caisse, en mettant à profit leurs
«expériences et compétences professionnelles»
dans leurs propres micro-entreprises. Il avait
convié, à l’occasion, les responsables locaux en
charge de la mise en œuvre des deux dispositifs à
informer les jeunes et les chômeurs sur les récents
amendements inhérents au fonctionnement de ces
derniers, ainsi qu’à renforcer la collaboration
entre ces mécanismes en vue d’«unir leurs
efforts» dans le sens d’une «utilisation rationnel-
le» des moyens matériels et humains mis à leur
disposition. Le ministre a fait savoir que grâce au
financement de 3.474 micro-entreprises en 2018,
le dispositif de la Cnac a contribué à la création de
8598 emplois directs, au lancement des projets,
avec un taux de remboursement estimé à 62 %.

Houda H.

Les cours du pétrole ont continué leur
ascension ces deux derniers jours. 
Hier, le prix du baril de Brent pour
livraison en avril s’est affiché à 67,49
dollars sur l’Intercontinental Exchange
ICE de Londres, marquant ainsi une
hausse de 42 cents par rapport à la clô-
ture de jeudi et atteignant son plus haut
niveau depuis trois mois. Le Texas
Light Sweet affichait, pour sa part, un
prix de 57,26 dollars à New York,
gagnant aussi 30 cents par rapport à
jeudi. Cette hausse intervient malgré un
nouveau record de production améri-
caine estimée à 12 millions de barils
par jour, selon les données de l’Agence
américaine d’information sur
l’Energie. «Cette information a glissé
sur le marché comme sur les plumes
d’un canard», commentent des ana-
lystes de Commerzbank. Ils expliquent
que ce niveau de production étant
attendu et même prévu par le rapport
mensuel de l’AIE qui tablait sur une

production moyenne de 12,1 mbj pour
février. Ceci veut dire aussi que l’im-
pact de la réduction de l’offre pétroliè-
re de l’OPEP donne des résultats.
«Malgré le bond de l’offre aux Etats-
Unis, les baisses de production volon-
taires et involontaires de l’OPEP vont
limiter la baisse des prix à court
terme», estiment pour leur part des ana-
lystes de Goldman Sachs. L’OPEP
avait, pour rappel, décidé avec ses
alliés, en décembre dernier, dont le
géant russe est partie prenante, de
réduire sa production de pétrole sur le
marché à plus d’un million de barils par
jour. La décision de l’Organisation a
pris effet depuis janvier dernier.
L’Arabie saoudite, qui est le premier
exportateur mondial, a réduit nettement
sa production dès le mois de décembre
et promis de réduire davantage en mars
prochain, alors que le Venezuela et
l’Iran voient leurs niveaux de produc-
tion bien en deçà de leurs capacités du

fait des sanctions américaines. Le prix
du panier de l’OPEP a tutoyé, jeudi, la
barre des 66 dollars. Ce panier regrou-
pe quatorze pétroles bruts en référence
à l’Organisation des pays exportateurs
de pétrole. Cette dernière tiendra les 17
et 18 avril prochains à Vienne une
réunion avec ses partenaires afin de
décider du maintien ou pas de leur poli-
tique de réduction de la production.
Mais avant Vienne, l’OPEP tiendra sa
13e réunion du Comité ministériel
conjoint de suivi de l’accord
Opep/non-Opep JMMC à Bakou en
Azerbaïdjan le 18 mars prochain. 
Des appels émanant de membres de
l’Organisation en faveur de la prolon-
gation de l’accord de limitation de la
production ont été relayés et la reprise
des prix du pétrole va certainement
faire pencher la balance du côté des
partisans du maintien de l’accord
OPEP/non-OPEP.

M. O.

Caisse nationale d’assurance chômage  

L’âge des bénéficiaires des facilitations 
du dispositif prolongé à 55 ans

En dépit d’un nouveau record de production américaine 
estimée à 12 millions de barils/jour

Le prix de Brent poursuit son ascension 
à 67,49 dollars le baril 

Salon international de l’agriculture de Paris 

Plus de 30 opérateurs
économiques algériens 
y prennent part
Une délégation de plus de 30 opérateurs économiques
conduite par le secrétaire général du ministère du
Commerce, Chérif Omari, prend part au Salon international
de l’agriculture de Paris, organisé du 23 février en cours au
3 mars, a indiqué, hier, un communiqué du ministère du
Commerce. Une superficie de 350 m2 a été réservée aux
sociétés algériennes pour exposer leurs produits lors de ce
Salon qui permettra aux opérateurs algériens d’organiser
des rencontres avec leurs homologues de France et des
autres pays d’Europe en vue d’examiner les voies de
partenariat et de commercialisation. 
Cette manifestation permettra au producteur algérien
«d’accéder aux différents marchés internationaux,
particulièrement les marchés européens». La participation
de l’Algérie à ce Salon s’inscrit dans le cadre de la mise en
œuvre de la nouvelle dynamique adoptée par le
gouvernement pour promouvoir les exportations hors
hydrocarbures, à travers une participation efficiente aux
différentes manifestations économiques organisées à
l’étranger. Le ministère du Commerce a salué, dans son
communiqué, «la participation réussie» de l’Algérie au
Salon international de l’agroalimentaire «Gulfood 2019»
tenu du 17 au 21 février à Dubaï (Emirats arabes unis) qui
a été couronnée par la signature de six accords
d’exportation dans une première étape, avant la signature
dans les prochains jours de plusieurs autres accords.
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L’application, en mai prochain, de la
condition de disposer d’un Brevet pro-
fessionnel des conducteurs de transport

public de voyageurs et de marchandises
pour exercer ces métiers, est «gelés
pour toute l’année 2019», a-t-on appris

vendredi, du directeur de wilaya de
Tizi-Ouzou des transports, Samir Aït
Youcef. 
Cette mesure, ainsi que deux autres por-
tant révision à la baisse du prix de la
formation pour l’obtention de ce brevet
et la révision des modalités régissant
cette formation, ont été également déci-
dée par la tutelle, a informé ce même
responsable à l’issue d’un réunion tenue
mardi dernier au ministère des
Transports, pour étudier les réserves
émises par des organisations syndicales
nationales de transporteurs concernant
les délais de mise en application du
bevet et le coût de la formation, a-t-il
expliqué. 
Aït Youcef a indiqué qu’une autre
réunion est programmée pour la semai-

ne prochaine au niveau du ministère de
tutelle pour la poursuite des discussions
avec les syndicats qui ont formulé des
propositions concernant le Brevet pro-
fessionnel et la formation. 
Le collectif des transporteurs de la
wilaya de Tizi-Ouzou, qui a organisé
une grève générale le 10 du mois en
cours pour demander l’annulation du
Brevet professionnel, a lancé un autre
appel à une grève de deux jours,
dimanche et lundi prochains. 
Une grève qu’il maintient, estimant que
les trois mesures annoncées par la direc-
tion locale des transports «ne prennent
pas en charge «leur revendication qui
est «l’annulation du Brevet profession-
nel», a-t-on appris d’un membre de ce
collectif. 

Un nouveau marché de gros des fruits et
légumes a été ouvert dans la commune
de Bourached (Aïn Defla), a indiqué le
ministère du Commerce dans un com-
muniqué. 
«Dans le cadre de la mise en œuvre du
programme du ministère du Commerce
ayant trait à l’organisation et à la régu-
lation du marché en produits de large
consommation, il est porté à la connais-
sance des opérateurs économiques,
intervenant dans les opérations d’appro-
visionnement des marchés des fruits et

légumes, de l’ouverture du nouveau
marché de gros des fruits et légumes de
Bourached (wilaya d’Aïn Defla) le
samedi 23 février», note le communi-
qué. Réalisé conformément aux normes
internationales, cet espace commercial
dispose de 196 locaux commerciaux et
de toutes les installations nécessaires
pour assurer la bonne gestion de ce mar-
ché (cafétéria, restaurant, hôtel, banque,
agences d’assurance...), précise le
ministère. 
A ce titre, le ministère du Commerce

invite tous les acteurs intervenant dans
la filière des fruits et légumes «à se rap-
procher du nouveau marché de
Bourached pour s’approvisionner en

divers produits agricoles où toutes les
conditions ont été réunies pour assurer
la réussite de cet espace commercial»,
ajoute la même source. 

Tizi-Ouzou
Gel du Brevet professionnel 

des transporteurs de voyageurs et de marchandises

Aïn Defla
Ouverture d’un marché 

de gros des fruits et légumes

Alger

Plus de 4000 logements 
distribués aujourd’hui   

Le wali d’Alger, Abdelkader Zoukh, 
a affirmé, hier, que plus de 4000 logements

seront distribués, aujourd’hui, au titre 
de la 24e opération de relogement 

et ce, dans le cadre d’une opération
commune entre le ministère 

de l’Habitat et la wilaya d’Alger.

«Dans le cadre d’une
opération commune
entre la wilaya

d’Alger et le  ministère de
l’Habitat, plus de 4000
logements seront distribués le 24
février au profit des citoyens
dont les propriétaires de
logements  précaires et exiguës
outre les bénéficiaires de la
formule location-vente
(AADL)», a fait savoir Zoukh.

Sur un total de 1200 familles qui
seront relogées dans des
logements décents, 520 familles
habitant dans des logements
exigus bénéficieront de
logements (location-vente), 
a révélé le wali d’Alger, ajoutant
que 2500  logements AADL
seront distribués à leurs
bénéficiaires et ce, dans le cadre
des efforts consentis pour
l’application du programme du
président de la  République.

L’inauguration du magasin LC Waikiki Draria a eu lieu, hier,
en présence d’influenceurs algériens de catégories mode et
beauté tels que Noor & M, Bilel Kerbadj et Maria Zaddam,
accompagnés de leurs abonnés qui ont pu découvrir en avant-
première, le nouveau magasin de cette grande enseigne. 
D’une superficie de plus de 1400 m2 de surface commerciale,
cette nouvelle boutique répond aux besoins de toute la famil-
le algérienne à travers plusieurs lignes différentes. La premiè-
re concerne les enfants allant de 0 à 12 ans, la deuxième

s’adresse à une cible jeune «ados» et la troisième vise un
public plus adulte, hommes et femmes. Des accessoires,
chaussures et sacs, sont aussi proposés aux clients pour com-
pléter les looks. Le nouveau magasin LC Waikiki Draria dis-
pose d’un plus grand espace et de plus de choix dans sa sec-
tion « Home ». Suite au succès de la collection Home, lors de
la précédente ouverture, une attention toute particulière a été
portée dans l’aménagement et la sélection des produits afin de
répondre au mieux aux besoins des clients. 

LC Waikiki, la marque référence des dernières tendances
internationales, connue en Algérie par l’énorme succès de son
ouverture à Dely Brahim, en 2018, se distingue par des col-
lections faciles à vivre, confortables et décontractées, spécia-
lement conçues pour habiller toute la famille et à des prix très
accessibles. 
LC Waikiki, prévoit l’ouverture, prochainement, d’autres
magasins en Algérie.

Houda H. 

LC WAIKIKI ouvre un nouveau magasin à Draria 
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La bataille de Boughala a été «une des
grandes batailles qu’a connues le mont
Ouestili» et démontre l’unité des Algériens
face à l’armée coloniale au cours de la
Révolution libératrice, ont indiqué, ce
samedi, à Batna, lors d’une journée d’étude
commémorant le 61e anniversaire de cette
bataille, des chercheurs en histoire des
wilayas de Batna et Tizi-Ouzou. 
Survenue dans la zone 1 de la Wilaya I 
historique, la bataille de Boughala, dirigée
par le chahid Ahmed Imerzouguène dit
Ahmed Djadarmi de Tizi-Ouzou qui était
assisté par Mustapha Aïssaoui et Tayeb
Bertella de  Batna, «mérite d’être étudiée
car elle a été une des grandes batailles
qu’avait connues le mont Ouestili puisque
25 moudjahidine de l’Armée de libération
nationale (ALN) y étaient tombés au
champ d’honneur, dont Ahmed
Imerzouguène, et fait 15 blessés», tandis
que l’armée ennemie y avait perdu grand
nombre de soldats. Selon le témoignage
d’El Abded Rahmani, secrétaire de la

wilaya de Batna de l’Organisation nationa-
le des moudjahidine, la bataille avait duré
une journée entière de 6h00 à tard dans la
nuit suite à une dénonciation de la présen-
ce dans la région d’une patrouille de l’ALN
(Armée de libération nationale), arrivée de
Tunisie avec armes et équipements. 
L’armée coloniale avait encerclé le site
mobilisant son artillerie et son aviation, a
relevé la même source, soulignant que les
moudjahidine étaient alors 180 munis
d’armes légères, tandis que l’ennemi avait
mobilisé près de 4000 soldats. La journée
d’étude à laquelle ont assisté des moudjahi-
dine des deux Wilayas historiques I et II a
donné lieu à la présentation de témoignages
sur le déroulement de la bataille.  
Farid Imerzouguène, chercheur en histoire
et neveu du chahid Ahmed Imerzouguène,
a présenté une conférence sur la bataille en
s’appuyant sur les documents des archives
français. La rencontre a donné lieu à la dis-
tinction des familles des deux chouhada
Ahmed Imerzouguène et Tayeb Bertella.

Batna 

Evocation d’une des plus importantes batailles 
de la Wilaya I historique

Sétif

Un plan pour le développement 
des communes

Le programme s’articule autour d’actions prioritaires, principalement celles de l’alimentation en eau potable, 
l’assainissement, la voirie, le réseau et le désenclavement.

L a daïra de Maoklane dans le
nord de la wilaya de Sétif
vient de bénéficier d’une

enveloppe financière de 16 milliards
de centimes pour le plan de dévelop-
pement communal local de Tala
Ifacène et presque autant pour le
chef-lieu de daïra. Selon des informa-
tions en notre possession, les respon-
sables de la wilaya qui ont apprécié le
travail, par priorités justifiées, pré-
senté par les élus locaux et le chef de
daïra ont sans hésitation, validé la
nomenclature proposée. Les respon-
sables de la wilaya qui ont souligné
que les communes de la daïra de
Maoklane dont, notamment Tala
Ifacène ont bouclé toutes les opéra-
tions inscrites en 2018. Il est à rappe-
ler que les communes de la région, en
dépit de l’aisance financière et des
différents programmes alloués à la
wilaya, n’ont pas bénéficié pour leur
part en matière de développement. 
À Bouandès, le développement des
quatre communes de la daïra est,
selon des élus locaux, passé à une
vitesse supérieure. La commune du
chef-lieu de daïra qui, selon les res-
ponsables, a battu un record, a, durant
l’exercice écoulé, achevé tous les pro-
grammes inscrits. Par ailleurs, les res-
ponsables ont tracé une feuille de
route pour permettre aux APC d’Aït
Naoual M’zada, Aït Tizi et
Bousselam d’achever tous les pro-
grammes qui connaissent du retard
dans la réalisation et du coup assainir
la nomenclature des projets qui
étaient en rade. Sur un autre volet,
Bougaâ, une des plus grandes com-

munes de la wilaya s’est taillée la part
du lion en matière de nouveaux pro-
jets octroyés par la wilaya. En effet,
dix projets ont été validés par la com-
mission d’arbitrage de la wilaya. 
Les communes de Aïn Roua et Beni
Oussine ont bénéficié d’autant de pro-
jets. Lors de son intervention, le
secrétaire général qui a rappelé que la
daïra de Bougaâ doit être à la hauteur
de son histoire et des attentes de sa
population doit mettre les bouchées
doubles pour achever les programmes
qui lui ont été octroyés dans le cadre
du PCD (Programme de développe-
ment local) ou dans le cadre des pro-
grammes sectoriels, notamment les
projets d’amélioration urbaine pour
lesquels l’État a consacré une enve-
loppe de pas moins de 12 milliards et
le projet d’approvisionnement en eau
potable qui coûtera 20 milliards. 
Lors de ses interventions en marge
des rencontres d’arbitrage, le secré-
taire général de la wilaya, Lounès
Bouzegza, qui a insisté sur la nécessi-
té du respect des délais fixés pour la
réception des différents projets, a rap-
pelé que les projets seront alloués aux
communes qui travaillent et qui hono-
rent leurs engagements. 
«Les communes qui achèvent leurs
programmes respectifs seront sans nul
doute les premières à bénéficier
d’autres projets. Cela se fera automa-
tiquement. Aucun projet ne vous sera
octroyé avant l’assainissement de
votre nomenclature des projets en
cours», dira à l’attention des maires,
chefs de daïra et autres responsables,
le SG de la wilaya. Il est rappelé que

le programme en cours, voire l’ap-
proche adoptée par la wilaya de Sétif,
s’articule conformément à la
loi autour des actions prioritaires du
développement, principalement celles
de l’alimentation en eau potable, l’as-
sainissement, la voirie, les réseaux
et le désenclavement. Il est établi par
les services compétents de la wilaya,
après avis des services techniques
locaux concernés. Lors des commis-

sions, les responsables locaux présen-
tent, par priorité, les projets hiérarchi-
sés dont ont besoin leurs communes.
Les responsables de la wilaya procè-
dent à les classer ensuite selon la réa-
lisabilité et les enveloppes financières
disponibles en privilégiant les com-
munes les plus défavorisées, notam-
ment dans les zones à promouvoir
afin de ne pas créer un déséquilibre
entre les régions.
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Plus de 10 000 arbustes ont été plantés à la forêt Aïn Lellou
dans la commune de Lazharia (Tissemsilt), a-t-on appris de la
Conservation des forêts. L’opération, qui a ciblé une superficie
endommagée par les feux de forêts de 7 hectares, a porté sur la
mise en terre d’espèces de pin d’Alep, d’eucalyptus et de chêne,
a-t-on indiqué. L’initiative a vu la participation d’agents fores-

tiers, de la protection civile et des services communaux et d’ad-
hérents des Scouts musulmans algériens (SMA) et d’associa-
tions écologiques. L’opération s’inscrit dans le cadre du pro-
gramme élaboré par la Conservation des forêts pour la saison de
reboisement en cours, qui prévoit la plantation de plus de 
50 000 arbustes au niveau des zones boisées endommagées par

les feux lors des deux dernières années, notamment dans les
communes de Lardjem, de Sidi Lantri et de Larbaâ. 
Par ailleurs, la Conservation des forêts a annoncé une opération
de reboisement de 5000 arbustes de pin d’Alep au niveau 
d’espaces verts dans les villes de Tissemsilt, Theniet El Had,
Khemisti et Lardjem. 

Tissemsilt 
Plantation de plus de 10 000 arbustes à la forêt Aïn Lellou de Lazharia

lechodalgerie-dz.comwww.

Oran

Formation de formateurs 
en apprentissage professionnel

Un atelier de formation a été lancé, ce samedi, à Oran, au profit d’une dizaine d’accompagnateurs 
de stagiaires en apprentissage professionnel post-scolaire, a-t-on appris auprès 

de l’association socioculturelle «Santé Sidi El Houari» (SDH).

I l s’agit d‘une formation de formateurs des
nouvelles structures d’apprentissage
décentralisées de 6 associations parte-

naires opérant dans différentes wilayas du
pays, a précisé à l’APS, la vice-présidente de
«SDH», Assia Brahimi. L’initiative intervient
dans le cadre du projet «FORSA, l’apprentissa-
ge professionnel, école de la deuxième chance»,
soutenu par la coopération algéro-européenne à
travers le programme «Adéquation-formation-
emploi-qualification» (Afeq), a expliqué Assia
Brahimi. Entamé en juillet 2018, le projet
«Forsa» s’étend sur une durée de 26 mois,
ciblant, notamment, les jeunes en décrochage
scolaire pour les aider à acquérir un métier et à
réussir leur insertion professionnelle, a-t-elle
expliqué. Les futurs formateurs seront chargés
par la suite d’accompagner les jeunes déscolari-
sés âgés de 16 à 18 ans dans chacune des asso-
ciations partenaires, a-t-on indiqué, signalant
que l’atelier comporte des modules liés, entre
autres, à l’histoire de la ville, à l’organisation
de chantier, et à la psychopédagogie. 

Les associations bénéficiaires sont «Nedjma»
pour l’épanouissement de la jeunesse et de
l’enfance de Sidi Ben Adda (Aïn Témouchent), 
«El Mouahidia» de sauvegarde du patrimoine
culturel, historique et touristique de Nedroma
(Tlemcen), «Tesnime» de Boussemghoun 
(El Bayadh), «Ifrindzaz-Aourir» pour l’action
culturelle d’Ifigha (Tizi-Ouzou), «Les Sables 
d’Or» des arts culturels (Timimoun) et 
«El Ksar» pour la culture (Ouargla). 
La formation se tient une semaine durant à
l’école chantier de «SDH» qui forme chaque
année 80 jeunes dans les métiers de la maçon-
nerie ancienne, la taille de pierre, la charpente
et menuiserie, la forge et ferronnerie, l’électri-
cité bâtiment, la plomberie sanitaire, la couture
et l’habillage d’intérieur. 
L’insertion et l’éducation citoyenne des jeunes
constituent la vocation essentielle de l’associa-
tion «SDH» qui active depuis 1991 au sein du
quartier historique de «Sidi El Houari» concen-
trant à lui seul la majorité des monuments de la
wilaya d’intérêt patrimonial.

Accroissement des capacités 
de stockage des céréales à 550 000 quintaux

Les capacités de stockage des céréales seront
revues à la hausse à Oran à 550 000 quintaux
lors de la saison moisson-battage prochaine, a-
t-on appris, ce samedi, de la Coopérative des
céréales et des légumes secs (CCLS). Dans ce
cadre, il est prévu la réception de nouveaux
docks silos à Sidi Belkheir dans la commune
d’Oued Tlélat (Sud d’Oran) en avril prochain
pour une capacité de stockage de 300 000 qx, 
a annoncé le directeur adjoint chargé des
semences et du soutien à la production, signa-
lant que les travaux de ce projet ont atteint un
taux de 98 pour cent. Cette nouvelle unité, qui
disposera d’équipements sophistiqués en matiè-
re de stockage, est stratégique pour renforcer
les capacités de stockage estimées actuellement
de 220 000 qx répartis à travers des stations de
stockage dans la zone Es Salam dans la localité
de Sidi Belkheir (Oued Tlélat) et un dock à 
Es Sénia, a souligné Ayoub Tayebi. 
Pour accroître les capacités de stockage, la
CCLS envisage cette saison l’ouverture d’une

unité de collecte et de stockage des céréales au
niveau de la commune de Boutlélis pour une
capacité de 30 000 qx disposant d’une balance
de 600 qx, dans la perspective de commerciali-
ser le produit à l’avenir.L’objectif de cette opé-
ration est de rapprocher les agriculteurs et les
moyens de stockage en leur épargnant le dépla-
cement vers la zone Es Salam. Dans ce sens, la
CCLS œuvre à ouvrir un point similaire au pro-
fit des céréaliculteurs de la région-est de la
wilaya. Pour une gestion rationnelle et optima-
le de traitement des céréales, chaque station est
spécialisée dans une variété (zone Es Salam
pour à l’orge et celle de Sidi Belkheir (Oued
Tlélat) pour le blé tendre et dur, après leur dota-
tion en équipements nouveaux. Le traitement
des légumes secs se fera à Oued Belkheir (Oued
Tlélat) pour une capacité de 200 qx/jour, a fait
savoir AyoubTayebi, qui a noté dans ce contex-
te que la CCLS tend à relever le défi en matiè-
re de garantie du produit (céréales et légumes
secs) en qualité et quantité. 

Moins d’oiseaux migrateurs dans les zones humides oranaises
Le dénombrement hivernal des oiseaux migrateurs au niveau des huit zones humides de la wilaya
d’Oran pour l’année 2019, a révélé l’absence de deux espèces de limicoles (petits échassiers) cette
année, a-t-on appris auprès de la Conservation des forêts. Le dénombrement fait état d’une présence en
force du flamant rose (35 000), concentré au niveau du lac Télamine notamment, d’une diminution des
anatidés (canards, oies) et d’une absence des limicoles, a indiqué le chef du réseau d’ornithologie de la
région ouest relevant de la Conservation des forêts. 17 espèces protégées ont été observées au cours du
dénombrement de l’année 2018, deux espèces ne figurent plus dans le dénombrement de l’année 2019, 
à savoir l’oie cendrée et le héron pourpré, avec comme total 15 espèces protégées, note le même
responsable. «Il est difficile d’expliquer cette absence, qui peut avoir pour origine les changements
climatiques ou la pollution», dit-il, faisant savoir que des prélèvements sont régulièrement faits dans les
zones humides pour définir la qualité d’eau. «La pollution ne semble pourtant pas perturber certaines
espèces, le flamant rose en particulier, qui hiverne dans le lac Télamine, extrêmement pollué», a souligné
Chami. Pour lui, il est nécessaire de mener des études pour savoir les conditions et les éléments qui
favorisent ou perturbent l’hivernation des espèces. La Conservation des forêts est responsable du
dénombrement uniquement, a-t-il déclaré. Le bilan du dénombrement fait état de la présence de 36 espèces
(15 protégées et 21 non protégées), soit plus de 42 900 têtes dont 35 000 de flamants roses.
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Adrar

D’importants projets énergétiques
programmés dans la région
Des projets énergétiques prometteurs seront réalisés, à court terme,

dans la région du sud-ouest, a affirmé, hier, à Adrar, le Président-directeur
général du groupe Sonelgaz, Mohamed Arkab.

Naâma

Collecte de plus de 100 tonnes
de déchets en 2018

Intervenant en ouverture des travaux
d’une rencontre régional de
l’entreprise au niveau des wilayas 

du Sud-ouest, Arkab a indiqué que 
«ces projets à finaliser à l’horizon 2022,
portent sur la réalisation d’une centrale
électrique de 160 mégawatts à Adrar,
d’une autre similaire dans la wilaya
déléguée d’Aïn Salah (Tamanrasset) en
vue d’assurer une alimentation électrique
sans interruption durant la période
estivale». Ces opérations de
développement énergétiques, auxquelles
seront allouées des enveloppes
colossales, portent également sur la
réalisation de stations de transfert de
l’énergie électrique d’une capacité de 220
kilovolts, dont 2 stations à Adrar et une 
3e à Aïn Salah, en vue d’assurer la
couverture du réseau électrique
s’étendant d’Aïn-Salah vers Timimoune
via Adrar, a indiqué le P-dg de la
Sonelgaz. Selon Arkab, le programme 
de développement de l’entreprise prévoit
aussi la réalisation de 600 km de lignes
de transport électrique de haute tension,
de centrales électriques au niveau 
des régions enclavées, devant être
concrétisées au cours des quatre
prochaines années. Lors de cette
rencontre qu’a abritée la bibliothèque
publique de lecture à Adrar, en présence
du scrétaire général du syndicat des

travailleurs du groupe Sonelgaz, Arkab a
appelé à accorder la priorité au traitement
des problèmes de déperdition d’électricité
sur le réseau et le recouvrement des
dettes. Il a, en outre, déclaré que le
groupe, faisant partie des grandes
entreprises industrielles et énergétiques
en Algérie et en Afrique, devra se mettre
au diapason des avancées en matière
d’exploitation des technologies modernes
pour améliorer le service public, à travers
des programmes de formation continue
des personnels en vue d’améliorer leurs
compétences dans la gestion numérisée
du réseau et la réduction de la perte
électrique à une moyenne mondiale de
7%. Le P-dg du groupe Sonelgaz a fait
part, lors de cette rencontre ayant
regroupé les personnels de l’entreprise
des wilayas du Sud-ouest du pays, de son
soutien au partenaire social dans la
réalisation des attentes
socioprofessionnelles susceptibles
d’assurer la stabilité de l’entreprise,
l’amélioration des conditions de travail et
l’amélioration d’un service de qualité à la
hauteur des attentes des clients. Il s’est
aussi félicité de la mission menée par la
société SKTM (filiale de Sonelgaz) 
dans la contribution à la production de
l’énergie électrique, à travers la gestion
de 22 centrales d’énergies renouvelables
à travers le pays.

Pas moins de 100,658 tonnes de
différents types de déchets récupérés ont
été collectées dans la wilaya de Naâma
en 201b, a-t-on appris, hier, auprès du
directeur de l’entreprise publique de
wilaya de gestion des centres
d’enfouissement technique (CET). Cette
quantité de déchets a été répartie entre
30,230 tonnes de matières plastiques,
13,478 t de fer, 56,625 t de carton et 325
kg d’aluminium, qui ont été collectées
dans deux centres d’enfouissement
technique des déchets au nord et au sud
de la wilaya, a indiqué Boucetta
Djelloul. L’entreprise a collecté ces
déchets à travers les communes à forte
densité et d’activité commerciale
(Mecheria, Aïn Sefra, Naâma et Tiout)
et les a orientés vers le recyclage par le
tri pour le revendre aux entreprises de
production du papier, carton, plastique,
verre et de réutilisation du fer récupéré.
La quantité des déchets ménagers
collectée par ces deux CET s’élève à
plus de 32 012 tonnes à un rythme de 87
t par jour en 2018. La plus grande
quantité de déchets ménagers collectée
au cours de la même période a été
enregistrée dans la commune de
Mécheria où elle dépassait 15,508 t,

selon le même responsable. 
Il a été procédé, l’an dernier, au
traitement d’environ 633 645 kg de
déchets hospitaliers à travers les
établissements de santé, les pharmacies
et les laboratoires par incinération avec
un incinérateur dans le centre
d’enfouissement technique des déchets
situé à Touadjer (Naâma). En outre, les
ordures des abattoirs communaux ont
dépassé les 282 t et couverts en chaux
en vue de la prévention des maladies à
transmission hydrique et autres, outre le
traitement des déchets de station
d’épuration des eaux usées (STEP),
notamment la boue produite par
l’assainissement qui a dépassé les 534 t.
Par ailleurs, plus de 42,679 t de déchets
inertes ont été accueillies par un centre
de décharge de ce genre de déchets
constitués de détritus de matériaux de
construction, mis en exploitation il y a 
4 ans. Cette entreprise a élargi le tri
sélectif l’année dernière en sensibilisant
les citoyens sur leur participation à cette
opération dotée par la mise en place de
bacs pour verre, plastique et carton au
sein des cités et quartiers et dans les
administrations publiques, les lycées 
et la cité universitaire. L’Echo d’Algérie : 24/02/2019 Anep : 1916004480
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Mobile World Congress (MWC) 2019

LG Electronics (LG) y devoilera 
l'innovante technologie Crystal Sound

OLED (CSO) avec le LG G8 ThinQ
Grâce aux technologies Crystal Sound OLED et Meridian Audio, le LG G8 ThinQ offre un son de qualité 

supérieure dans n'importe quel environnement.
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À l’occasion du Mobile World
Congress (MWC) 2019, LG
Electronics (LG) présentera
l’innovante technologie Crystal
Sound OLED (CSO), qui utilise
l’écran OLED du téléphone comme
amplificateur audio et dont le LG G8
ThinQ est doté. De plus en plus de
consommateurs utilisent leur
téléphone intelligent pour regarder
des films, jouer à des jeux et écouter
de la musique; par conséquent, la

demande pour des téléphones
mobiles capables de fournir un son
de haute qualité est plus forte que
jamais. LG a toujours reconnu
l’importance d’offrir le meilleur son
pour les téléphones intelligents dans
la création de l’expérience utilisateur
suprême, et cette conviction se
poursuit avec le LG G8 ThinQ.
Développée par LG, la technologie
CSO utilise l’écran OLED comme
haut-parleur, en faisant vibrer toute la

surface pour produire un son d’une
puissance et d’une portée
impressionnantes. Puisque l’unique
technologie CSO de LG tire profit de
l’ensemble de l'écran, elle améliore
également la clarté, rendant les voix
plus faciles à discerner et les notes
musicales subtiles plus perceptibles.
En mode haut-parleur, le son est
transmis avec des basses
impressionnantes par le haut-parleur
du bas. Des performances stéréo
complètes sont possibles grâce à une
configuration audio à deux canaux,
qui envoie le son vers le haut-parleur
inférieur ainsi que vers le tiers
supérieur de l’écran. En travaillant en
étroite collaboration avec son
partenaire audio Meridian, LG
enrichit une fois de plus son
expérience mobile d'une fidélité
sonore exceptionnelle, offrant un son
réglé avec précision et une qualité à
laquelle les consommateurs
s’attendent des téléphones haut de
gamme de l'entreprise. En outre, les
nouveaux téléphones de la série G de
LG proposent les caractéristiques
suivantes:
• Le son ambiophonique 3D DTS:X,
qui permet de reproduire un système
à 7.1 canaux avec ou sans écouteurs,
une première pour LG.
• Le CNA Quad haute-fidélité de 32
bits, qui rehausse l'expérience
d’écoute en reproduisant le son avec

une fidélité exceptionnelle, offrant la
possibilité de suréchantillonner la
plupart des fichiers audio, pour une
clarté et une profondeur accrues.
• La prise en charge du format MQA
(Master Quality Authenticated), pour
offrir une lecture audio de haute
qualité, même sans forfait de données
illimitées.
• Le haut-parleur Boombox, qui
utilise l’espace interne du téléphone
comme chambre de résonance pour
générer des basses étonnantes et un
volume plus élevé.
«Notre engagement à amener l’audio
des téléphones intelligents vers de
nouveaux sommets est clairement
mis en évidence dans le LG G8
ThinQ», a déclaré Chang Ma, vice-
président principal et chef de
stratégie marketing de la division des
communications mobiles de LG
Electronics. «En développant de
nouvelles technologies et en
travaillant en étroite collaboration
avec les meilleurs de l'industrie
audio, LG continuera à offrir la
qualité de son que les
consommateurs exigent et méritent.»
Les visiteurs du MWC à Barcelone
sont invités à visiter le kiosque LG
du 25 au 28 février pour découvrir la
technologie Crystal Sound OLED et
le LG G8 ThinQ, de même que de
nombreuses autres innovations
mobiles.

LG et Infineon s’allient pour proposer la technologie 
de pointe «temps de vol» (Time-of-Flight, ToF)

LG Electronics et Infineon
Technologies AG se sont associées
pour présenter aux passionnés
d'égoportraits sur téléphone
intelligent du monde entier la
technologie de pointe «temps de
vol» (Time-of-Flight, ToF). Alors
que d’autres technologies 3D font
appel à des algorithmes complexes
pour calculer la distance d’un objet
à l’objectif de l’appareil photo, le
capteur d’image ToF fournit des
mesures plus précises en captant la
lumière infrarouge réfléchie par le
sujet. (LG Electronics, Inc.) 
Le capteur d'image REAL3MC
d’Infineon est un atout essentiel à
l’appareil photo avant du prochain
LG G8 ThinQ, qui sera dévoilé à
Barcelone dans le cadre du Mobile
World Congress 2019. S’appuyant
sur l’expertise combinée d’Infineon
et de pmdtechnologies en matière
d’algorithmes pour le traitement
des nuages de points 3D (un
ensemble de points de données dans
l’espace produits par numérisation

3D), le capteur innovant offrira un
tout autre niveau de capacité dans
le domaine des appareils photo
avant des téléphones intelligents.
La technologie ToF est ainsi plus
rapide et plus efficace en lumière
ambiante, ce qui réduit la charge de
travail du processeur d’applications
et, par le fait même, la
consommation d’énergie. Et en
raison de la rapidité de sa réponse,
la technologie ToF est largement
utilisée dans diverses méthodes
d’authentification biométrique
telles que la reconnaissance faciale.
De plus, puisqu'avec la technologie
ToF la perception des objets se fait
en 3D et n’est pas affectée par la
lumière provenant de sources
externes, l’utilisateur profite d'un
excellent taux de reconnaissance,
tant à l’intérieur qu’à l’extérieur, ce
qui est idéal en situation de réalité
augmentée et de réalité virtuelle.
Chef de file mondial dans la
fabrication de semi-conducteurs de
puissance, Infineon est également

reconnu pour son excellence
technologique en matière de
solutions de détection au moyen de
capteurs. Le fabricant allemand de
puces offre des produits hautement
fiables utilisés dans les secteurs de
l’automobile, de la gestion de
l’énergie et de la sécurité
numérique. Infineon a conçu la
technologie ToF intégrée dans le
LG G8 ThinQ pour une utilisation
tant dans les téléphones intelligents
haut de gamme que dans les
appareils de milieu de gamme. 
«Infineon est sur le point de
révolutionner le marché», a déclaré
Andreas Urschitz, président de la
division gestion et multimarchés de
l'énergie d'Infineon. «Nous avons
offert un service qui ne se limite
pas à l'échelle du produit en nous
adressant plus particulièrement aux
fabricants de téléphones équipés de
matériel informatique d'origine, aux
sociétés de conception associées et
aux fabricants de modules
d’appareils photo. D’ici cinq ans,

nous prévoyons que les appareils
photo 3D seront intégrés dans la
plupart des téléphones intelligents
et nous croyons qu’Infineon
contribuera substantiellement à
cette percée.» «Mis au point en
tenant compte de l’objectif de LG
qui est de fournir une valeur réelle
à ses clients du secteur des
appareils mobiles, notre tout
dernier produit phare a été conçu
avec la technologie ToF depuis le
début afin de fournir aux
utilisateurs un système de
vérification unique et sécurisé sans
sacrifier les capacités de l’appareil
photo», a déclaré Chang Ma, vice-
président principal et chef de
stratégie marketing de la division
des communications mobiles de
LG. «Le LG G8 ThinQ doté de la
technologie ToF sera le meilleur
choix des utilisateurs à la recherche
d'un téléphone intelligent haut de
gamme doté d'un appareil photo
offrant des fonctionnalités
inégalées.»
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Le sommeil en deux temps trois mouvements
On a trouvé la méthode
imparable pour s’endormir en
une poignée de minutes top
chrono. Adoptée dans les camps
militaires, elle permet aux
soldats de l’US Army de
s’endormir rapidement, malgré
le stress et l’environnement
défavorable auxquels ils sont
soumis. Adieu insomnies, la
méthode contribue à une nuit
réparatrice pour cumuler
suffisamment d’heures de
sommeil afin d’être au top au
réveil et tout au long de la
journée. La recette miracle
combine trois procédés :
technique de respiration,
relaxation musculaire et
visualisation et s’effectue en
deux étapes.
1. La technique de respiration
: Allongée dans notre lit, on se
met en conditions du sommeil
en fermant les yeux et en
choisissant une position

confortable. Dans un premier
temps, on contrôle notre
respiration afin d’abaisser son
rythme. On inspire et on expire
lentement et profondément. En
parallèle, on détend
complètement notre corps pour
évacuer les tensions
musculaires.
2. Le relâchement musculaire : 
On procède de haut en bas en
relâchant les muscles du visage
en passant par la mâchoire, la
langue et les yeux. On
décontracte les muscles des
épaules en les baissant au
maximum, puis on relâche ceux
des bras jusqu’au bout des
doigts. On continue de respirer
lentement tout en relâchant la
pression ressentie dans le thorax
dûe aux crispements. On détend
les jambes, les genoux et les
pieds. Une fois toutes tensions
évacuées, on reste dans cette
positions quelques secondes.

3. La relaxation mentale : 
Cette étape consiste à faire le
vide, de cesser toutes
ruminations pour se concentrer
sur notre respiration et des
images mentales. Il s’agit
d’apaiser notre esprit et le
relaxer. Si l’on est du genre à
beaucoup ressasser, cela peut
paraître un peu compliqué à
mettre en pratique, mais cela
s’acquiert au fil du temps. 
Pour nous aider dans cette
quête, trois visualisations sont
conseillées : Se voir protégée
dans un canoë au bord d’un lac,
portée par le clapotis de l’eau
contre les parois du bois et le
ciel bleu juste au-dessus de
notre tête. S’imaginer lové dans
un hammac dans une pièce
totalement noire. Se visualiser
dans une posture calme et
répéter lentement : «Ne pense
pas, ne pense pas».
Après 6 semaines de pratique,

96 % des personnes s’endorment
immédiatement. Si malgré tout
les insomnies persistent, il est
conseillé de mettre en place une
routine pré-sommeil, en ouvrant
la fenêtre de la chambre pour
l’aérer et la rendre fraîche au

moment du coucher, en
éloignant toutes les sources de
lumières et les écrans de
smartphone, télé ou ordinateur.
Enfin en se créant une chambre
confortable, silencieuse et
plongée dans le noir.

L’un fait complètement disparaître
les signaux du froid alertant que
votre corps est en danger et l’autre
refroidit encore plus l’organisme,
malgré le fait que ce soit une boisson
chaude. Voici pourquoi il faut
absolument éviter de boire de
l’alcool et du café en période de
grand froid. L’hiver s’intensifie  et
les températures chutent et devraient
continuer de descendre. Gelures,
crampes, hypothermie.... Lorsqu’un
épisode de froid se déclare, mieux
vaut respecter toutes les consignes

pour maintenir son corps au chaud et
éviter les complications de santé.
S’il existe plusieurs techniques pour
réchauffer son organisme rapidement
il y en a deux qui contrairement à ce
que beaucoup pensent sont
particulièrement à éviter en période
de froid : boire du café ou de
l'alcool.

L’alcool fait disparaître 
les signaux de froid

Cette boisson entraîne un état

d''ébriété qui «fait disparaître les
signaux du froid». En effet, en
janvier 2017, une étude menée par
les chercheurs de l’université de
Rochester (Etats-Unis) expliquent
que l’alcool dilate les vaisseaux de la
peau et transfère la chaleur de
l’intérieur du corps vers sa surface.
Résultat : on a une impression de
chaleur externe, au niveau de la peau,
alors qu’en réalité, la chaleur interne
s'est refroidie. Un processus qui
induit en erreur et mets le corps en
danger.

Le café refroidit 
l’organisme et le fatigue

Si au lieu d’un petit remontant vous
pensiez vous réchauffer avec une
petite tasse de café : mauvaise idée !
La caféine contenue dans cette
boisson dilate les vaisseaux sanguins.
Du coup, il ne se resserre pas avec le
froid et fait rechuter la température
du corps. De plus, en période de
froid votre corps est déjà soumis à
rude épreuve. Pour vous réchauffez
préférez des tisanes aux épices avec
de la cannelle ou du gingembre, par
exemple avec une petite rondelle de
citron cela devrait vous requinquer
juste ce qu’il faut.

Les 2 boissons à éviter quand il fait froid

Le froid glacial gagne
doucement la planète, voici des
informations pertinentes  sur les
risques que l’on encourt lorsque
nous sommes exposés au froid.
Les risques d’une exposition
directe au froid pour la santé,
notamment pour les travailleurs
en extérieur sont importants.
Voici les principaux signes
d’alerte causés par froid sur le
corps humain. En période
hivernale, de nombreux
travailleurs sont exposés au froid
dans le cadre de l’exercice de
leur travail. Le froid entraînerait
des conséquences dangereuses
pour la santé á savoir :
•Des gelures : plaques rouges,
gonflement, sensation de
brûlure… Les gelures peuvent
parfois être très douloureuses
selon la sensibilité de la
personne et son niveau
d’exposition.
• Des assoupissements : un état
intermédiaire entre le sommeil et
l'état de veille.

• Des crampes musculaires :
contractions involontaires et
douloureuses des muscles plus
ou moins longues.
• De l’hypothermie : on parle
d’hypothermie lorsque la
température corporelle est
inférieure à 35°C. Il s’agit d'une
situation d’urgence, car cet état
ne permet pas d’assurer
correctement les réactions
chimiques et biologiques
nécessaires au bon
fonctionnement de notre
organisme. Les principaux signes
d’hypothermie sont des frissons,
une baisse de la tension
artérielle, une respiration lente et
des troubles de la conscience.
Lorsque la température
corporelle passe en dessous de
30°C, le sujet tombe dans le
coma avec un risque d’arrêt
cardiaque, d’où l’importance de
s’équiper face au froid.
• Une diminution de l’irrigation
sanguine des doigts : on
l’appelle le syndrome de

Raynaud et il se caractérise par
une pâleur des doigts. 
Ce syndrome comporte un
ensemble de symptômes liés à
des troubles de la circulation
sanguine. Les petits vaisseaux
des extrémités du corps se
contractent trop fortement : on
parle de vasospasmes. 
Cette contraction provoque un
arrêt transitoire de la circulation
sanguine au niveau des doigts ou
des orteils. Cet arrêt provoque le
refroidissement et le
bleuissement des doigts et des
fourmillements voire des
douleurs, quand la circulation
sanguine reprend.
•Des troubles musculo-
squelettiques : ils se manifestent
par une raideur des membres, qui
en limite les mouvements de
rotation. Ces troubles sont
occasionnés par un manque de
repos suffisant, des postures
extrêmes et des mouvements
répétitifs. Pour avoir moins
froid, il existe plusieurs astuces

comme poser ses vêtements dès
la veille au soir sur un radiateur
chaud, placez une bouillote dans
votre lit 30 minutes avant de
vous y blottir, adoptez la

technique de l’oignon en
multipliant les couches... et
beaucoup d'autres techniques
pour rester toujours au chaud
malgré les premières gelées.

Des lentilles de contact 
qui surveillent la glycémie
Un nouvel outil de surveillance amélioré a été mis au
point pour analyser le taux de glucose dans le sang des
diabétiques. Un capteur ultra-mince et flexible qui
pourrait être intégré dans les lentilles de contact ou sur
le dos des montres pour un suivi du glucose en temps
réel chez les personnes diabétiques a été développé,
selon une étude publiée dans la revue médicale ACS
Nano. Une découverte qui permettrait d’améliorer la
surveillance et augmenter la qualité de vie des patients
touchés par le diabète. Les chercheurs de l’University
of Southern California, Los Angeles aux Etats-Unis
ont créé un biocapteur en utilisant des nanorubans
d'oxyde d’indium, une enzyme oxydase de glucose, un
film de chitosane naturel et des nanotubes de carbone
à paroi simple. Les tests ont montré que ce dispositif
pouvait détecter une gamme de concentrations de
glucose de 10 nanomolaires à 1 millimolaire,
suffisamment sensible pour couvrir les niveaux de
glucose typiques dans la sueur, la salive et les larmes
chez les personnes avec et sans diabète. Ce nouveau
capteur pourrait remplacer les méthodes traditionnelles
de surveillance qui sont parfois peu efficace. En effet,
aujourd’hui, le diagnostic et le suivi sont souvent
effectués en analysant un échantillon de sang.
Cependant, la douleur causée par le fait de piquer les
doigts ou de faire couler du sang peut dissuader les
gens de surveiller de près des conditions telles que le
diabète qui nécessitent des contrôles réguliers. 
«Et, au-delà du suivi des niveaux de glucose, le
capteur pourrait également être utilisé pour la
surveillance de différentes substances toxiques dans
les secteurs de l'alimentation et de l’environnement»,

a conclut Qingzhou Liu, auteur de l'étude.

Animée par Dr Neïla M.
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Stand-up 

Haroun enchante le public algérois 
dans une double représentation

Un spectacle hilarant à une seule voix et plusieurs sujets non conformistes, a été doublement présenté, vendredi à Alger, par l’humoriste français
Haroun, nouvelle révélation de l’humour et du stand up francophone, devant un public nombreux.

A depte de l’humour noir,
Haroun a séduit durant plus
de 80 mn, le nombreux

public de l’Opéra d’Alger Boualem-
Bessaïh, dans un spectacle, laissé
délibérément sans titre, qui a mis à
nu les dérives humaines et les travers
de la société moderne. La présence
en surnombre des spectateurs qui ont
continué à affluer, alors que tous les
tickets de l’«unique spectacle pro-
grammé au départ», aient été écoulés
a conduit les organisateurs à pro-
grammer une 2e prestation, le même
jour (17h00 et 20h30). 
«Wary Nichen»(Houari, l’homme
droit), un autre humoriste, globe-
trotter originaire d’Oran, assurant la
première partie du spectacle, a
embarqué la salle dans une longue
analyse de l’esprit biscornu que pou-
vait contenir le dialecte nord-afri-
cain, un jargon fait d’un «mélange
de vocables empruntés du français, à
la forme arabisée», avant de dessiner
les «traits de caractère» des habitants
de quelques villes algériennes dans
des caricatures qui ont fait beaucoup
rire. Réitérant son «amour pour
l’Algérie» dans un moment solennel,
Wary rappellera la beauté de son
pays d’origine, à travers l’évocation
de «L’Algérie vue du ciel» (2015),
documentaire aux paysages épous-
touflants, du cinéaste français, Yann
Arthus Bertrand, avant de revenir au
rire et à la dérision en énumérant
quelques tares perceptibles, une fois

sur terre, et finir en chantant avec
«Tal ghyabek ya ghzali» du regretté
Hasni Chakroun (1968-1994). 
Devant une salle chauffée à blanc,
Haroun est ensuite apparu dans le
prolongement des applaudissements
nourris qui ont salué la prestation de
«Wary Nichen», osant d’entrée, la
comparaison entre la joie du rire et la
situation des enfants au Darfour
(ouest du Soudan), avec un humour
acide, loin des codes du One Man
Show. A travers une succession de
transitions intelligentes, Haroun
impose son propre style, alignant
plusieurs sujets «préoccupants»,
dont le décalage social des niveaux
de vie, l’éducation, la politique, la
situation en Palestine et au Yémen,
la religion, le terrorisme, le racisme
ou encore l’écologie qui l’amènera à
quitter sa posture statique et esquis-
ser de légers mouvements pour imi-
ter brillamment quelques animaux.
Jetant un regard aussi ironique que
malicieux sur notre monde, Haroun
se meut avec aisance dans le décryp-
tage de l’actualité, avouant ses
«peurs et ses appréhensions», car
son propos est acerbe et ses textes
s’attaquent aux tares de la société et
à celles de ceux qui l’organisent. 
«Je suis humoriste parce que je suis
faible», a-t-il lancé à l’assistance
avec laquelle il interagira longtemps
avec un esprit de répartie piquant et
drôle. Celui qui préfère se dire pour
le moment, d’«origine humoriste»

pour éviter, selon lui, «tout amalga-
me», a annoncé qu’il expliquera son
choix dans «un spectacle» qu’il
«écrira et présentera ultérieure-
ment». Très applaudi par le public
qui a savouré tous les moments du
spectacle dans la délectation,
Haroun a entonné à l’issue d’une
prestation de haute facture, 
un «slam» dans lequel il se définit,
faisant de son art une arme contre les
inégalités. Diplômé en management,

Haroun, loin de se voir, au départ,
entretenir une carrière de comédien,
écrit son premier spectacle «Tous
complices» qu’il présente, en 2013,
pour la première fois au public, qui a
vite découvert un humoriste qui
n’hésite pas à aborder tous les sujets,
même les plus polémiques. 
En 2015, il débarque à Paris et offre
une prestation remarquée au «Jamel
Comedy Club» qui lui permettra de
décrocher une collaboration avec le

groupe France Télévisions. En 2017,
alors qu’il a 33 ans, Il remonte sur
scène avec «Haroun, tout simple-
ment», son 2e spectacle, pour récidi-
ver ensuite avec ce spectacle, qu’il a
déjà présenté les 20 et 21 février, au
Maroc et en Tunisie, avant de venir,
pour la première fois, à la rencontre
du public algérois. Le spectacle de
Haroun a été organisé en collabora-
tion avec l’Opéra d’Alger.

La wilaya de Aïn Témouchent a vécu, trois jours durant (du 18
au 20 février), une manifestation inédite grâce au 1er Salon
national de la photographie, qui a vu la participation de 45
amoureux de la photo issus de 29 wilayas du pays.
La cérémonie de clôture s’est déroulée, hier, à la salle de
conférences de la Maison de la culture, et ce, en présence des
responsables du secteur à leur tête, Mekkaoui Mohamed 
El Amine, directeur de la culture de la wilaya.

Les participants qui ont été honorés à juste titre lors de la
remise des diplômes et des trophées n’ont pas caché leur joie
car étant les premiers à inaugurer cet évènement comme
l’avait souligné le jeune Mesli Salah Eddine, participant de
Aïn Témouchent, avec 5 photos sur les zones humides 
d’El Kala, à Oran et à Aïn Témouchent. Ils ont souhaité que
cette première expérience soit renouvelée et enrichie à l’ave-
nir. De leur côté, les encadreurs de ce salon, en l’occurrence

Nora Zaïr, spécialiste en photographie et Douida Omar, expert
en photos-portraits, ont été unanimes à qualifier cet évène-
ment de réussite. Pour rappel, la journée de mardi a été consa-
crée à des ateliers sur les techniques de prises de vues et une
conférence sur l’enchaînement des photos, animée par Nora
Zaïr. Les participants ont eu l’occasion, entre autres, d’aller
sur le terrain dans  la ville de Béni Saf pour une séance photo
pratique dirigée par  Douida Omar.

Un beau-livre de photographies en noir et
blanc retraçant des faits saillants de l’actuali-
té algérienne entre 1990 et 1995 fixés par
l’objectif de Ammar Bouras a été publié
récemment sous le titre «1990-1995, Algérie,

chronique photographique». 
Edité chez Barzakh, l’ouvrage de 237 pages,
préfacé par l’universitaire Malika Rahal, se
veut un témoin des manifestations, marches,
meetings, grèves, ou encore des événements

sportifs et culturels qui ont marqué ces
années. Pour l’année 1990, le photographe a
choisi de revenir sur la marche organisée au
mois de mai à Alger par le Front des forces
sociales (FFS) et le retour en Algérie de
Hocine Aït Ahmed, d’immortaliser la visite à
Alger de Nelson Mandela, trois mois après sa
libération des geôles de l’apartheid, ou enco-
re montrer la foule venue accueillir l‘ancien
président de la République, Ahmed Ben
Bella. Plusieurs clichés, pris pour le compte
du journal Alger républicain, sont dédiés aux
différents événements (conférences et
marches organisées en 1991 en soutien à
l’Irak lors de la 1ère guerre du Golfe) et autres
meetings de partis politiques activant à
l’époque. D’autres photographies prises la
même année montrent des compétitions
sportives, des galas artistiques ainsi que des
portraits d’artistes, de sportifs et de journa-
listes dont Mohamed Fellag, Noureddine
Morceli et Saïd Mekbel. L’année 1992 est,
elle, dominée par les clichés du Président
Mohamed Boudiaf réalisés lors de sa der-
nière sortie à Annaba, le jour de son assassi-
nat, et des portraits de personnalités du
monde de la Culture, comme l’écrivain
Rachid Boudjedra, la comédienne Sonia et
autre Khaled Hadj Brahim. Une autre série de

photographies, prises en 1993, montrent le
début des violences terroristes avec des
images fixant l’enterrement de l’universitaire
Djilali Liabes, et celles d’une marche contre
la violence organisée par l’Ugta (Union géné-
rale des travailleurs algériens). Ammar
Bouras publie également dans ce livre, des
photos atypiques prises dans son domicile, à
Alger en 1995, pour immortaliser une émis-
sion de télévision, «Iitirafat Irhabi», diffusée
à une heure de grande écoute et que l’auteur
juge d’une extrême violence en raison de la
scène des aveux de terroristes racontant par le
menu, leurs crimes face à la caméra. 
Etudiant à l’Ecole des beaux-arts à cette
époque, Ammar Bouras a pris soin de souli-
gner le contraste entre la violence et la com-
plexité de la situation du pays de cette époque
marquée aussi par une «rage de vivre» de sa
jeunesse, représentée par des photos d’étu-
diants, artistes, et sportifs déterminés à trans-
cender les évènements en poursuivant leurs
activités du quotidien. Plasticien contempo-
rain et photographe de presse, Amar Bouras
vit et travaille à Alger. Etudiant puis ensei-
gnant à l’Ecole des Beaux-arts d’Alger, il a,
outre l’Algérie, exposé son travail dans plu-
sieurs villes dont New York, Bamako,
Madrid, Oslo, Alexandrie ou encore Paris.

1er Salon de la photographie de Aïn Temouchent

Photographie

«1990-1995, Algérie, chronique photographique», 
un récit par l’image de Amar Bouras



15 Analyse

Dimanche 24 février 2019

Palistine 

Ikrama Sabri : 
«L’occupation transforme Al Qods

en caserne militaire»
Le prédicateur de la mosquée Al Aqsa, Sheikh Ikrima Sabri, a confirmé que l’occupation avait

transformé la ville occupée d’Al Qods en caserne militaire, à la suite des appels 
pour se rendre dans la mosquée Al Aqsa, en réponse à l’agression de l’occupation 

à la porte de la miséricorde et les plans de partition.

S abri a déclaré, hier matin,
dans un communiqué de
presse : «Nous voulons

tenir la prière du vendredi dans
toute la mosquée Al Aqsa, y
compris la mosquée Marwani
et celle de la porte d’Al
Rahma, et nous n‘accepterons
pas l’interdiction de prier à la
porte de la miséricorde». Il a
souligné que le peuple
palestinien est déterminé à
envoyer son message fort
vendredi à l’occupation et aux
arabes normalisés avec Israël,
en disant : «Nous nous sommes
accrochés à notre droit à la fin,
et il n’y a pas dans notre
dictionnaire ou dans notre
esprit un mot appelé
«renonciation à un pouce 
d’Al Aqsa». Les institutions
religieuses et le mouvement
islamique à Al Qods ont appelé
à la nécessité d’une large
participation à Al Aqsa
aujourd’hui et à la transmission
d’un message décisif à
l’occupation indiquant que 
«la mosquée Al Aqsa est une
ligne rouge qui ne peut être
jamais franchie». Selon des
témoins oculaires, des familles
entières, dont des femmes, des
hommes, des enfants et des
personnes âgées, sont arrivées
à la mosquée Al Aqsa à l’aube
aujourd’hui, en présence de
nombreux médias palestiniens,
arabes et internationaux depuis
le matin à l’intérieur et à
l’extérieur de la mosquée pour
couvrir la prière du vendredi.
D’autre part, l’occupation a
déployé des centaines de
soldats et de véhicules et a
érigé des dizaines de postes de
contrôle à proximité d‘Al Qods
et de la mosquée Al Aqsa afin
d’empêcher les Palestiniens
d’accéder à Al Aqsa.

Haniyeh établit des
contacts pour mobiliser
le soutien de la mosquée

Al Aqsa

Le chef du bureau politique du
Hamas, Ismaïl Haniyeh, s’est
entretenu par téléphone avec
plusieurs personnalités
palestiniennes et nationales et
des chefs de factions qui vivent
dans le pays et à l’étranger
pour discuter des moyens de
faire face à l’escalade par Israël
de ses violations de la mosquée
Al Aqsa. Selon son bureau,
Haniyeh a discuté avec
différentes personnalités
palestiniennes des moyens de

mettre en commun leurs efforts
et de s’accorder sur une
position nationale unifiée pour
faire face à la campagne de
judaïsation systématique menée
par Israël contre Al Qods et la
mosquée Al Aqsa. Le bureau
de Haniyeh a déclaré que le
chef politique du Hamas
continuerait à nouer des
contacts avec davantage de
personnalités nationales et pro-
palestiniennes, ainsi qu’avec
des responsables de pays et
d’institutions, à la lumière des
dangers qui menacent la
mosquée Aqsa.

Le Koweït affirme le rejet
de la normalisation 

avec Israël

Le Parlement koweïtien a
affirmé que le refus de la
normalisation avec Israël
faisait partie intégrante de la
politique étrangère du Koweït.
Cela a été entendu par le chef
de la commission des affaires
étrangères du Parlement, le
député Abdul-Kareem Al
Kandari, à l’issue d’une
réunion tenue mercredi pour
discuter de la participation de
la délégation koweïtienne à la
conférence de Varsovie. 
La réunion a été organisée par
la commission des affaires
étrangères en présence du
président de l’Assemblée
nationale, Marzouk Al
Ghanem, du vice-Premier
ministre et ministre des
Affaires étrangères, Cheikh
Sabah Al Sabah, et du vice-
ministre des Affaires étrangères
Khaled Al Jarallah. La réunion
a eu lieu à la suite des critiques
parlementaires et populaires
adressées à Al Jarallah pour
avoir pris part à une photo de
groupe lors d’une conférence à
Varsovie, à laquelle le Premier
ministre israélien était
également présent. 
Les membres de la commission
des affaires étrangères ont
ouvertement informé le
ministère des Affaires
étrangères du rejet populaire de
sa participation à la conférence
de Varsovie à laquelle a assisté
Israël. Le Koweït ne
normalisera jamais ses
relations avec Israël et ne
permettra à aucune partie de
profiter de la participation du
pays à la conférence pour la
convaincre de changer de
position à cet égard, a souligné
Kandari qui a ajouté que son
comité coopérerait avec les

ministères du commerce et de
l’information pour renforcer les
efforts contre la normalisation.

L’armée israélienne
envahit les terres

palestiniennes 
à la frontière de Ghaza

Les bulldozers de l’occupation
israélienne ont lancé, vendredi
matin, une incursion limitée
dans les terres palestiniennes
de l’est du camp de réfugiés
d’al-Bureij, dans le centre de la
bande de Ghaza. Une foule de
bulldozers de l’armée
israélienne s’est installée dans
la barrière frontalière du camp
de réfugiés d’Al Bureij et du
camp d’Al Awda. 
Les bulldozers ont ratissé la
région et rasé les terres
palestiniennes au milieu de tirs
intermittents. Ces incursions
s’inscrivent dans le cadre d’une
série de violations commises
par Israël de l’accord de
cessez-le-feu négocié avec le
Caire à la suite de l’offensive
de 2014 sur l’enclave côtière
assiégée.

Des dizaines d’enfants
palestiniens blessés dans
l’attaque d’une école par

les forces israéliennes

Au moins 30 enfants
palestiniens ont été asphyxiés
par du gaz lacrymogène, l’un
d’eux étant dans un état
critique, après que les forces
israéliennes et des colons aient
attaqué, jeudi, leur école
primaire dans la vieille ville
d’Al Khalil, dans le sud de la
Cisjordanie occupée. 
Les médecins du centre
médical de l’école ont déclaré
que des soldats israéliens

avaient tiré des cartouches de
gaz lacrymogène sur des
écoliers, ce qui a provoqué de
nombreux cas d’étouffement,
dont un qui a été conduit à
l’hôpital Mohammed Ali dans
un état critique. Selon le
directeur de l’école, un certain
nombre de colons ont pris part
à l’attaque contre l’école aux
côtés des soldats, dont un
identifié comme étant Ofer et
connu pour ses positions
extrémistes et racistes contre
les Palestiniens. Les attaques
israéliennes contre des
Palestiniens à Al Khalil, dont la
plupart sont sous le contrôle de
l’armée israélienne, se sont
multipliées depuis que l’équipe
de surveillance civile
internationale, la Présence
internationale temporaire à Al
Khalil (TIPH), a été forcée de
quitter la ville plus tôt ce mois-
ci après que les autorités
d’occupation israéliennes aient
refusé de proroger son mandat
après 22 ans de service dans la
ville occupée.

Un adolescent palestinien
de 14 ans tué par des 

tirs des forces
d’occupation à Ghaza

Un adolescent palestinien de
14 ans a été tué et 30 personnes
blessées par des tirs des forces
d’occupation israéliennes,
vendredi à Ghaza, a indiqué le
ministère de la Santé dans
l’enclave. Youssef Al Daya, 14
ans, a été atteint à la poitrine à
l’est de la ville de Ghaza, a
précisé le porte-parole du
ministère, Achraf Al Qodra.
Une trentaine de Palestiniens
ont été blessés par des tirs des
forces d’occupation, a-t-il dit.
La bande de Ghaza est le
théâtre depuis mars 2018 de

protestations hebdomadaires.
Au moins 250 Palestiniens ont
été tués par des tirs israéliens
depuis mars 2018. 

Le prisonnier 
Al Samoudi libéré après

23 ans de prison

Les autorités d’occupation
sionistes ont libéré, jeudi soir,
le prisonnier Taysir Samoudi
(65 ans) après 23 ans de
détention dans les prisons
israéliennes. La libération a eu
lieu au poste de contrôle al-
Dhahiriya, au sud d’Al Khalil,
où ses parents l’ont reçu et
emmené à sa ville natale, à
Yamoun, à l’ouest de Jénine.
Al Samoudi a été arrêté en
1996 pour avoir tiré sur des
soldats de l’armée
d’occupation et il a été
condamné à 23 ans de prison.

Des affrontements avec
l’occupation dans

le camp d’Al Fawar

De violents affrontements ont
éclaté, jeudi après-midi, entre
des citoyens et les forces
d’occupation dans le camp de
réfugiés d’Al Fawar, au sud du
gouvernorat d’Al Khalil, en
Cisjordanie occupée. 
Les forces d’occupation
israéliennes ont lancé des gaz
lacrymogènes et des bombes
assourdissantes sur les jeunes
qui ont jeté des pierres, en
empêchant les véhicules
d’entrer dans le camp ou de le
quitter. Les affrontements ont
lieu quelques heures après que
les citoyens avaient fermé les
entrées du camp, en signe de
protestation contre les
fréquentes pannes de courant
dans les quartiers du camp.

lechodalgerie-dz.comwww.
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Syrie

40 camions évacuent hommes,
femmes et enfants du réduit de l’EI

Plus de 40 camions transportant des hommes, mais surtout des femmes et des enfants, ont quitté l’ultime réduit du groupe
Etat islamique dans l’Est syrien, sous la supervision des forces arabo-kurdes qui espèrent proclamer bientôt leur victoire

contre les djihadistes acculés. Sur une position des Forces démocratiques syriennes (FDS),
près de Baghouz, une équipe de l’AFP a vu passer, vendredi, le convoi à sa sortie de ce village, 

où l’EI est retranché dans une poche d’un demi-kilomètre carré.

Abord des véhicules se
trouvent des femmes en niqab
noir et des enfants aux

vêtements couverts de poussière qui
dévorent parfois un bout de pain. 
Le vent fait voler les cheveux des
fillettes, et soulève un pan de niqab,
dévoilant une robe bleue. 
Des hommes ont le visage dissimulé
par une écharpe, d’autres cachent
leurs traits avec leurs mains devant
les caméras des journalistes.
Interrogé sur la situation dans la
poche djihadiste, l’un d’eux lâche un
laconique «pas bien». A Baghouz, les
combattants de l’EI ne tiennent plus
que quelques pâtés de maisons, où ils
sont retranchés dans des tunnels, au
milieu d’un océan de mines. 
Mais des civils y sont toujours
présents, principalement des femmes
et des enfants de djihadistes, que les
combattants kurdes et arabes des
FDS, soutenus par la coalition
internationale emmenée par
Washington, cherchent à faire sortir.
Adnane Afrine, un porte-parole des
FDS, estime à plus de 2000 le
nombre de personnes encore dans le
réduit, sans préciser la proportion de
civils. «Nous attendons la fin des
évacuations de civils pour donner
l’assaut», a indiqué un autre porte-
parole des FDS, Mustafa Bali.

«Affamés et déshydratés» 

Après une montée en puissance
fulgurante en 2014, et la
proclamation d’un «califat» sur les
régions et les grandes villes
conquises en Syrie et en Irak, l’EI a
vu son territoire se réduire comme
peau de chagrin. A terme, les
djihadistes et leurs proches qui
refuseraient d’être évacués auront
pour seul choix «la guerre ou la

capitulation», a souligné Afrine.
Mercredi déjà, près de 3000
personnes étaient sorties de la poche
de l’EI. Elles ont été transportées
vers une zone où les FDS les
soumettent à des fouilles et des
interrogatoires poussés, afin
d’identifier les djihadistes potentiels.
La «majorité» de ces personnes était
des étrangers, a souligné Bali.
«Principalement des Irakiens, des
nationalités issues de l’ex-bloc
soviétique, en plus d’Occidentaux»,
a-t-il précisé. Depuis début
décembre, près de 44 000 personnes,
principalement des familles de
djihadistes, ont fui le secteur, selon
l’Observatoire syrien des Droits de
l’Homme (OSDH). «Plusieurs
Françaises», mais aussi des femmes

venues d’Australie, d’Allemagne et
de Russie, se trouvent parmi ceux
qui sortent, a confirmé à l’AFP
David Eubank, le chef de l’ONG
américaine Free Burma Rangers qui
leur apporte premiers soins et
nourriture. 
La question des étrangers de l’EI est
un casse-tête tant pour les autorités
semi-autonomes kurdes, qui
réclament leur rapatriement, que
pour les Occidentaux, qui rechignent
globalement à les reprendre. Deux
cas emblématiques illustrent la
complexité du dossier : Hoda
Muthana, dont la nationalité
américaine est contestée par les
Etats-Unis, et Shamima Begum,
déchue de sa nationalité britannique
par Londres. De son côté, l’ONG

Human Rights Watch (HRW) a
appelé à protéger les civils ayant
quitté le réduit jihadiste. Citant des
témoignages, HRW évoque des
conditions de vie «terribles» ces
derniers mois dans ce secteur, «un
manque de nourriture et d’aide
obligeant (les habitants) à manger de
l’herbe et des feuilles pour survivre».
Une fois sortis de Baghouz, les
civils, dont les femmes et les enfants
de djihadistes, sont conduits vers des
camps de déplacés dans le nord-est
du pays. Ils arrivent «affamés»,
«déshydratés» et «nombre d’entre
eux attendent des soins médicaux
urgents», selon le Comité
international de secours (IRC).
Le nombre de personnes,
principalement des jeunes enfants,

décédées en route ou peu après leur
arrivée dans le camp d’Al Hol
s’élève à 69, précise l’ONG. Les
deux-tiers sont des enfants de moins
d’un an, dont un bébé décédé
vendredi durant le trajet de six
heures.

Troupes américaines 

Déclenché en 2011, le conflit en
Syrie s’est transformé en guerre
complexe qui a fait plus de 360 000
morts. Si l’EI est sur le point de
perdre son ultime bastion syrien, ses
djihadistes sont disséminés dans le
désert central de la Badiya et mènent
des attaques dans les régions des
FDS. Avec la fin du «califat», se
profile à l’horizon un désengagement
des quelque 2000 soldats américains
déployés en Syrie pour épauler les
FDS contre les djihadistes. Ce retrait
annoncé par Trump affaiblirait les
forces kurdes, menacées par une
offensive du voisin turc. 
Mais Washington a annoncé, jeudi,
le maintien «pour un certain temps»
de 200 soldats, «un petit groupe de
maintien de la paix», a expliqué la
porte-parole de l’exécutif
américain, Sarah Sanders. Le
Président Donald Trump a assuré,
vendredi, que cette décision ne
signifiait pas qu’il changeait d’avis.
«Je ne fais pas machine arrière», a-
t-il affirmé à des journalistes. Un
porte-parole du Pentagone, le
lieutenant-colonel Sean Robertson,
a expliqué qu’il s’agira d’une
«force multinationale d’observation
et de surveillance», qui sera
principalement constituée de
troupes alliées et qui sera déployée
dans une «zone de sécurité» dans le
nord-est de la Syrie. Les autorités
kurdes ont salué cette décision.

Le Vietnam a annoncé, ce samedi, une visite «dans les prochains jours» du
leader nord-coréen alors que Hanoï se prépare à accueillir un sommet prévu
entre le président américain Donald Trump et Kim Jong-un les 27 et 28
février courant. «Kim Jong-un effectuera une visite officielle au Vietnam
dans les prochains jours», a rapporté Bao Quoc Te, organe de presse du
ministère vietnamien des Affaires étrangères, sur sa page Facebook, sans pré-
ciser les dates. 
En revanche, plusieurs sources, citées par des médias, ont indiqué, vendredi,
que Kim Jong-un était attendu à Hanoï le 25 février courant tard dans la jour-
née ou le 26 février. Le leader nord-coréen devrait voyager en train jusqu’à
Dong Dang, près de la frontière avec la Chine, d’où il poursuivra en voiture

les 170 kilomètres restants jusqu’à Hanoï, selon des médias. Hanoï a égale-
ment renforcé les mesures de sécurité à la station de chemin de fer de Dong
Dang ainsi que le long de la route menant la capitale. La circulation était
«interdite sur cette route le 26 février, de 06h00 jusqu’à 14h00 locales»,
selon la presse d’Etat, suggérant ainsi que «Kim Jong-un va emprunter en
voiture cette autoroute d’habitude très fréquentée». Kim Jong-un et Donald
Trump doivent se rencontrer à Hanoï les 27 et 28 février pour leur deuxième
Sommet, avec à l’agenda le démantèlement de l’arsenal nucléaire de
Pyongyang. Au cours de leur première rencontre en juin dernier à Singapour,
Kim et Trump avaient signé une déclaration en faveur de la dénucléarisation
de la péninsule coréenne. 

Soixante-neuf personnes sont mortes et au moins
200 autres ont été hospitalisées à Assam dans le
nord-est de l’Inde après avoir consommé de 
l’alcool frelaté, ont annoncé, ce samedi, les auto-
rités locales, dans un nouveau bilan. «Nous avons
enregistré la mort de 50 personnes à Golaghat
depuis jeudi soir», a déclaré un responsable du
district de Golaghat dans l’Etat de l’Assam,
Dhiren Hazarika, cité par des médias. 
Dans le district voisin de Jorhat, 19 autres per-

sonnes sont décédées après avoir consommé de
l’alcool trafiqué, selon un responsable. Un précé-
dent bilan de la police a fait état de 22 morts 30
autres tombées malades. Selon un officier de poli-
ce, Golaghat Dhiraj, ils ont consommé «l’alcool
frelaté, jeudi soir, dans un jardin de thé à Golaghat
dans l’Etat d’Assam». 
Le nombre de victimes pourrait augmenter car
plusieurs autres personnes auraient consommé
l’alcool toxique, a-t-il ajouté. 

«Le gouvernement d’Assam a suspendu deux res-
ponsables des accises, les jugeant responsables de
la tragédie. 
Nous avons également demandé à une équipe de
quatre membres du Département de l’accise de
mener une enquête sur cet incident», a déclaré le
ministre des accises, Parimal Shuklabaidya. Le 7
février courant, plus de 100 personnes ont trouvé
la mort dans le nord de l’Inde à cause de l’intoxi-
cation à l’alcool frelaté.

Vietnam 
Hanoï annonce «une visite du leader 

nord-coréen dans les prochains jours»

Alcool frelaté à Assam (Inde)
Le bilan des victimes passe à 69 morts 

ONU 
La justice
internationale se
prononce lundi sur le
sort des îles Chagos
L’organe judiciaire principal de
l’ONU donnera, ce lundi, son
opinion dans un litige opposant le
Royaume-Uni et l’île Maurice, qui
se disputent depuis plus de cinq
décennies l’archipel des Chagos, a
rapporté, ce samedi, des médias.
Les juges de la Cour internationale
de justice (CIJ) rendront un avis
consultatif «non contraignant»
lundi à 15h00 (14h00 GMT) sur le
sort de cet archipel britannique de
l’océan indien, dont la
souveraineté est revendiquée par
l’île Maurice, selon les médias.
Les Chagos se trouvent au cœur
d’un différend depuis la décision
britannique de séparer de l’île
Maurice cet archipel en 1965 et
d’y installer une base militaire
commune avec les Etats-Unis sur
l’île principale de Diego Garcia.
L’Assemblée Générale de l’ONU
avait adopté en 2017 une
résolution présentée par l’île
Maurice réclamant que la CIJ
donne son opinion sur l’avenir des
îles Chagos.
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Soudan

El Béchir décrète l’état d’urgence
et limoge le gouvernement

Le président soudanais Omar El Béchir a annoncé, vendredi, le limogeage du gouvernement et décrété l’état d’urgence 
dans tout le pays, secoué depuis deux mois par des manifestations réclamant son départ.

Réagissant à ces annonces,
l’Association des professionnels
soudanais (APS), fer de lance du

mouvement de contestation, a affirmé qu’elle
continuerait à appeler à manifester jusqu’à ce
qu’El Béchir, au pouvoir depuis presque 30
ans, démissionne. «Je décrète l’état d’urgence
dans tout le pays pour un an», a déclaré le
président soudanais, 75 ans, dans un discours
télévisé à la Nation. «J’annonce la dissolution
du gouvernement aux niveaux fédéral et
provincial», a ajouté l’homme fort du pays,
qui compte briguer un troisième mandat en
2020. «Notre pays traverse une situation
difficile et compliquée, la plus difficile de son
histoire», a affirmé El Béchir. «Les problèmes
économiques doivent être traités par des gens
qualifiés et à cette fin, je formerai un
gouvernement composé de personnes aux
qualités» requises, a-t-il ajouté. 
Cinq ministres du gouvernement sortant, dont
ceux des Affaires étrangères, de la Défense et
de la Justice, conserveront leur portefeuille, a
annoncé quelques heures plus tard le
président soudanais, qui a aussi nommé à la
tête des 18 régions du pays 16 officiers de
l’armée et deux responsables de la sécurité.
En plein marasme économique, le Soudan est
le théâtre depuis le 19 décembre de
manifestations quasi quotidiennes
déclenchées par la décision du gouvernement
de tripler le prix du pain.

«Conspirateurs» 

La contestation s’est vite transformée en un
mouvement réclamant la chute du Président
El Béchir, qui tient le pays d’une main de fer
depuis 1989. Selon des experts, ce
mouvement son plus grand défi en trois

décennies. Le puissant Service national du
renseignement et de la sécurité (NISS) mène
la répression et a arrêté depuis décembre des
centaines de manifestants, leaders de
l’opposition, militants et journalistes, d’après
des ONG. Selon un bilan officiel, 31
personnes sont mortes depuis le 19 décembre.
L’ONG Human Rights Watch (HRW) évoque
le chiffre de 51 morts, dont des enfants et des
personnels médicaux. Le président, qui
impute les violences à des «conspirateurs»,
avait déclaré en janvier que la seule façon de
changer le pouvoir en place était de passer
par les urnes. En dépit de la répression,
l’Association des professionnels soudanais,
qui regroupe notamment des médecins,
enseignants et ingénieurs, maintient la
pression en appelant à des manifestations
quotidiennes à travers le pays. «Nous
appelons notre peuple à continuer les
manifestations jusqu’à ce que l’objectif
principal de ce soulèvement, qui est le départ
du chef du régime, soit atteint», a-t-elle
indiqué dans un communiqué vendredi après
le discours du président. Jeudi encore, des
manifestations ont eu lieu dans plusieurs
villes du pays dont la capitale Khartoum, où
des militants et membres de l’opposition
soudanaise ont été arrêtés.

«Violence excessive» 

L’Association des professionnels soudanais
avait une nouvelle fois appelé les
manifestants à se diriger vers le palais pour
remettre à la présidence une lettre réclamant
la démission du président. Le principal chef
de l’opposition, Sadek Al Mahdi, a dit
soutenir le mouvement. Dernier Premier
ministre démocratiquement élu du Soudan, il

avait été chassé du pouvoir par le coup d’Etat
fomenté en 1989 par El Béchir. La répression
des manifestations a suscité des critiques à
l’étranger. Un haut responsable américain a,
notamment, prévenu, mercredi, que l’usage
de la «violence excessive» par les forces de
sécurité soudanaises pour réprimer les
manifestations était inacceptable et pourrait
menacer les discussions pour retirer le
Soudan de la liste américaine des «Etats
soutenant le terrorisme». Les Etats-Unis ont
peu à peu repris leurs relations diplomatiques
avec le Soudan après des décennies de
tensions. Khartoum avait, notamment,
accueilli le chef d’Al Qaïda Oussama Ben
Laden dans les années 1990. 

Le gouvernement de Donald Trump a décidé
en 2017 de lever certaines sanctions imposées
au Soudan depuis 1997. Les Etats-Unis ont en
revanche maintenu le Soudan sur leur liste
des Etats soutenant «le terrorisme», et
prévenu qu’ils ne l’en ôteraient qu’en cas de
nouveaux progrès. Au-delà de la baisse des
subventions du pain, le Soudan, amputé des
trois quarts de ses réserves de pétrole depuis
l’indépendance du Soudan du Sud en 2011,
est confronté à une inflation de près de 70%
par an et fait face à un grave déficit en
devises étrangères. Les habitants doivent
composer avec des hausses de prix et des
pénuries d’aliments et de carburants.

La lutte contre les groupes terroristes et l’insécurité au Sahel «obtient des
résultats» même si «la tâche est longue», a affirmé, ce samedi, le Premier
ministre français Edouard Philippe en entamant une visite de deux jours au
Mali. «La lutte antiterroriste dans le Sahel demande détermination, endu-
rance et humilité. On est face à un combat dur», a-t-il affirmé à quelques
journalistes en marge de son déplacement, au lendemain de l’annonce par
l’armée française de la mort du numéro deux de la principale force terroris-
te du Sahel liée à Al Qaïda, Djamel Okacha, alias Yahya Abou El Hamame.
Arrivé, vendredi soir, à Bamako, le chef du gouvernement français devait
s’entretenir, ce samedi, à Bamako avec son homologue malien Soumeylou
Boubèye Maïga et le Président Ibrahim Boubakar Keïta. Il doit signer de
nouveaux accords de développement avec le Mali pour un montant de 85
millions d’euros, dont 50 millions de prêts et 35 millions de subventions, via

l’Agence française de développement (AFD). Il doit également réaffirmer la
pérennité de la présence militaire française de l’opération Barkhane : 4500
soldats, dont 2700 au Mali, selon le dernier pointage communiqué par Paris.
«On voit qu’on obtient des résultats, qu’on désorganise des réseaux, je n’ai
aucun doute sur le fait que cette présence a un impact», a-t-il dit, tout en
refusant de commenter en détail la mort du numéro 2 du Groupe de soutien
à l’islam et aux musulmans. Après la mort dans une opération française avec
le soutien de l’armée malienne en novembre du prédicateur radical peul
Amadou Koufa, il s’agit du deuxième coup significatif subi en trois mois par
cette alliance terroriste. L’armée française «restera aussi longtemps qu’il le
faudra», a affirmé Edouard Philippe. «C’est important de continuer à mobi-
liser nos partenaires car les combats que nous menons au Sahel sont dans
l’intérêt de tous», a-t-il plaidé.

Au moins quatre personnes ont été tuées et sept
autres sont portées disparues, vendredi, suite à
une attaque attribuée à l’organisation terroriste
Boko Haram, près de Bosso, dans le sud-est du
Niger, a annoncé une source locale. «Le bilan
est de quatre morts, dont deux Nigérians et deux
Nigériens. Sept autres personnes sont portées
disparues parmi lesquelles deux enfants», a pré-
cisé la même source, citée par des médias.
Située à proximité du Lac Tchad, Bosso a déjà

été attaquée, à plusieurs reprises, depuis février
2015. Dimanche dernier, un habitant de cette
ville a été tué dans un attentat suicide commis
par une femme et attribuée aux terroristes nigé-
rians Située à proximité du Lac Tchad, Bosso a
déjà été attaquée, à plusieurs reprises, depuis
février 2015. 
Dimanche dernier, un habitant de cette ville a
été tué dans un attentat suicide commis par une
femme et attribuée aux islamistes nigérians. 

Le 15 février, sept soldats nigériens ont été tués
lorsque leur position a été attaquée à Chétima
Wangou, village situé près de la ville de Diffa
(plus au sud), par des «éléments lourdement
armés de Boko Haram, à bord de véhicules,
dont un engin blindé», selon le gouvernement.
Fin 2018, l’armée nigérienne avait indiqué
avoir tué «plus de 200 terroristes» lors d’une
offensive terrestre et aérienne dans le bassin du
Lac Tchad.

Mali 
La lutte contre les groupes armés 

«obtient des résultats» au Sahel 

Niger
Au moins quatre morts et sept disparus 

dans une attaque de Boko Haram près de Bosso

Arabie saoudite
L’exercice militaire Peninsula Shield a commencé samedi 

L’Arabie saoudite a annoncé, vendredi, l’arrivée de toutes les équipes qui vont participer à l’exercice militaire conjoint, Peninsula Shield, a indiqué
l’agence de presse saoudienne. L’exercice a commencé, ce samedi, avec divers scénarios militaires afin de renforcer les capacités de combat des
différentes forces et bénéficier au maximum du concept de travail en commun, a indiqué le commandant de l’exercice, Abdullah bin Saeed Al
Qahtani, dans un communiqué. L’exercice a pour objet de renforcer les liens, d’échanger les exercices militaires et d’unifier les projets militaires
stratégiques. Il s’achèvera le 14 mars. L’exercice est l’un des plus grands exercices militaires de la région en termes de nombre de soldats, de pays
participants, de diversité des compétences et de qualité des armes.

Serbie 
L’ambassadeur
américain réprimandé
pour avoir critiqué 
la position serbe 
sur le Venezuela
L’ambassadeur des Etats-Unis à Belgrade
a été réprimandé, vendredi, par un
ministre serbe pour avoir affirmé que la
Serbie était «du mauvais côté de
l’histoire» en raison de son refus de
soutenir l’opposant vénézuélien Juan
Guaido.
Juan Guaido, autoproclamé président par
intérim le 23 janvier, a été reconnu à ce
jour par une cinquantaine de pays, dont,
notamment, les Etats-Unis qui incitent les
autres Etats à le reconnaître. La position
de la Serbie dans ce dossier diplomatique
a été critiquée mercredi par
l’ambassadeur américain à Belgrade,
Kyle Scott, qui a écrit dans un Tweet que
la «Serbie est du mauvais côté de
l’histoire», une «leçon» rejetée par le
ministre serbe de la Défense Aleksandar
Vulin. «La Serbie n’est pas une colonie»,
s’est indigné le ministre, cité dans la
presse locale, en évoquant les
bombardements de la Serbie par l’Otan
en 1999, lancés pour mettre fin au conflit
au Kosovo, mais qui a fait des centaines
de victimes civiles. «Après avoir
bombardé la Serbie, vous avez perdu tout
droit moral de parler du droit et de la
justice», a lancé Aleksandar Vulin à
l’adresse du diplomate américain. 
La Serbie elle-même plaide contre la
reconnaissance internationale de son
ancienne province du Kosovo, qui a
proclamé en 2008 son indépendance. 
Le Kosovo a été à ce jour reconnu par
une centaine de pays, dont les Etats-Unis
et la plupart des pays occidentaux. 
Mais ce n’est pas le cas de Moscou, de
Madrid ou encore de Pékin. 
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Conception d’un Etat moderne

Les Algériens face aux grands défis
L’intégration des Algériens dans le processus de développement civilisationnel contemporain en tant que nation qui se distingue

par un potentiel multiculturel riche et ancestral, doit impérativement être réalisée à travers
un Etat moderne, stable et ambitieux dans sa quête de progrès.

Malheureusement, la détermination
des Algériens à atteindre cet
objectif majeur n’a pas donné

encore ses fruits à cause d’une culture
d’Etat qui peine à s’inspirer efficacement
de leur potentiel multiculturel, et leur passé
glorieux ne suffit plus à leur insuffler
l’énergie nécessaire à transcender les
clivages culturels et souder leur union. 
Les Algériens n’ont pas encore saisi
l’impact des conséquences engendrées par
les échecs, dans le processus de
construction d’un Etat national autour d’un
projet de société viable et capable de
mobiliser toutes les composantes de cette
société pour un progrès durable.

L’impasse de la culture
algérienne

Un siècle après l’émergence de la doctrine
nationaliste qui a produit la Guerre de
Libération nationale et le projet
d’édification de l’Etat sur la base de cette
doctrine, l’Algérie semble aujourd’hui
perdre ses repères et n’arrive pas à
convaincre et attirer les jeunes générations
qui préfèrent voir ailleurs, notamment en
direction de l’Occident ou de l’Orient pour
certains. Cependant, devant le vide sidéral
de la culture engendrée par cette doctrine
qui n’a pas évolué au rythme voulu par la
jeunesse algérienne, notre destin en tant
que nation risque de faire subir à notre pays
un conflit entre les générations successives.
Cette culture qui n’a pas pu faire
l’unanimité entre tous les Algériens, ne suit
plus le chemin de la modernité avec les
conditions requises par le modèle
civilisationnel contemporain, et demeure
perplexe vis-à-vis de nos traditions de
nature profondément croyante héritée des
temps anciens et n’assume que timidement
nos convictions et notre identité ancestrale.
Cependant, la principale cause des
bouleversements en Algérie sont liés
directement aux défaillances de cette
culture, qui est restée prisonnière de la
légitimité historique. En effet, cette
instabilité politique traduit une absence
d’une culture cohérente et consensuelle, car
elle se manifeste par une lutte cachée et
sourde entre des composantes de la nation
algérienne issues d’un potentiel
multiculturel diversifié, ou chaque
composante voudrait s’affirmer pleinement
dans le processus de développement
national, tout en n’admettant pas, souvent
la domination d’une tendance culturelle sur
d’autres tendances différentes, et refuse de
surcroît d’accepter sa marginalisation.
C’est un problème profond pour lequel il
faudrait trouver une solution politique
structurelle et courageuse, qui pourrait

assurer l’équilibre des pouvoirs et
l’alternance entre les différentes
composantes de la société avec leurs
différentes cultures sans mettre en péril
l’État, et qui permettra l’épanouissement
naturel d’une culture consensuelle, paisible
et moderne. Le système actuel a travaillé
dans ce sens grâce à la légitimité
historique avec des générations qui
acceptaient par respect et en connaissance
de cause cette réalité, alors que la jeunesse
d’aujourd’hui n’a pas raison de la prendre
en compte dans un contexte historique
nouveau, dans lequel elle cherche
désormais une autre légitimité objective et
raisonnable, qui répond à leurs aspirations
et leurs ambitions de s’autogérer dans tous
les domaines et s’émanciper dans une
culture humaine universelle.
La stabilité durable est le but recherché
pour entamer le processus de
développement du pays et le mettre sur les
rails du progrès, mais pour atteindre ce but
il faudrait beaucoup d’imagination et de
volonté pour dépasser les tergiversations et
les tiraillements qui minent la société et qui
font craindre le chaos à chaque fois qu’une
crise existentielle majeure surgit
subitement. Les défis auxquels nous
sommes confrontés en tant qu’Algériens et
musulmans en majorité, pour faire face aux
exigences et aux conditions de notre
intégration dans le processus civilisationnel
actuel, méritent tout de même un regard
loin des préjugés et une nouvelle approche
réaliste. L’histoire de notre peuple et son
expérience légendaire dans sa lutte pour les
causes humaines justes et nobles ont ouvert
la voie à un destin profondément lié à la foi
et à l’islam en tant que nation et en tant
qu’Etat. Le passé glorieux de l’islam, la
religion qui a permis à un peuple arabe
sans un véritable ancrage civilisationnel, de
bâtir pour la première fois dans l’Histoire,
les fondements d’un modèle basé sur la foi,
qui ne cessait d’être enrichi au fil du temps
par des peuples différents venant rejoindre
ce projet de civilisation musulmane et
humaine, et qui tendait vers une
universalité non achevée, ne cessera de
nous interpeller pour comprendre les
causes de la décadence de la nation qui fut
son œuvre et qui a tant donné à
l’Humanité. Dans ce contexte, on a besoin
de réfléchir profondément sur la meilleure
approche possible pour revoir toute notre
démarche de développement civilisationnel,
après la longue opération de dislocation de
la nation musulmane en différentes nations
et Etats distincts, et qui se poursuit encore
pour des considérations ethniques,
confessionnelle ou religieuses. Il est
important de mener cette réflexion de façon
sereine et de situer son cadre, au moins en
ce qui nous concerne en tant que nation

algérienne qui aspire à consolider son
indépendance et s’approprier son destin, en
redéfinissant les priorités et les véritables
défis contemporains auxquels il faudrait
consacrer nos efforts de compréhension,
dont entre autres le concept de l’Etat
moderne selon la culture occidentale.

Le défi de la conception
d’un Etat moderne

Le concept de la nation qui a changé de
nature dans la culture occidentale après 
les révolutions française et américaine, 
a produit dans les pays qui l’ont adopté 
de nouveaux cadres de représentation et
d’organisation en introduisant des concepts
nouveaux tels que la citoyenneté et la
société civile, lesquels ignorent l’unité 
sur la base des origines.
Ce nouveau sentiment d’appartenance 
a permis d’élaborer une forme
d’organisation des sociétés humaines sous
forme d’Etats distincts, où chaque Etat
regroupe et gouverne sur un territoire bien
déterminé, un ensemble de citoyens, ou
plus exactement, un peuple de type
nouveau dont le noyau partage une
histoire et une culture commune, lequel
adhère volontairement, à un contrat
politique et social laïque, sans distinction
de race ni de culture.
Bien que ce modèle d’organisation est idéal
pour transcender la forme tribale et
bédouine de certains pays du monde
musulman, néanmoins, il faudrait noter que
ce modèle n’est en fait que l’aboutissement
de l’expérience occidentale dans leur quête
de se libérer du poids de leur histoire,
chargée de conflits et de guerres autour du
pouvoir et de la conquête de terres fertiles
et de ressources naturelles, depuis l’ère des
petits Etats dans la Grèce antique. 
Etant entendu que les hommes dans ces
petits Etats rivaux de cette époque antique
étaient animés dans leurs croyances, par
une mythologie développée et inspirée
d’une imagination sur un monde supérieur,
où se querellaient autour de la conquête
d’un super pouvoir sur l’univers, comme 
le feraient eux-mêmes pour asseoir leur
autorité sur leurs rivaux sur Terre.
De ce fait, cette forme d’organisation de
l’Etat constitua un compromis historique
vital et stratégique pour les différents
courants idéologiques des Européens. 
Elle deviendra par la suite un modèle
séduisant et attractif pour les peuples qui
aspirent à dépasser leurs modes
d’organisation rétrograde et primitif. Outre
cette forte attirance pour ce modèle
d’organisation de l’Etat, la logique du
concept de la citoyenneté à l’occidentale,
qui a neutralisé la foi au même titre que les

autres paramètres d’appartenance
identitaires, s’est avérée une menace
culturelle contre les peuples qui sont
fortement attachés à leurs identités qui
favorisent la solidarité familiale et sociale,
et rejettent de surcroît l’égoïsme et
l’individualisme propres à la culture
libérale occidentale. Les plus concernés 
par cette question sont évidement les
musulmans, qui baignent dans
l’indifférence fatale face à l’hégémonie de
ce modèle et sa mondialisation. Beaucoup
d’entre eux ne sont pas conscients de leurs
différences par rapport au modèle que
génère cette citoyenneté dépourvue de leurs
fondamentaux identitaires, et ne tentent pas
de chercher comment adapter ce concept 
à leur culture pour sauvegarder leur foi 
et leur cohésion sociale.

Le dilemme de la nature
de l’Etat moderne

Mais le réalisme du nouveau concept de
l’Etat mis en œuvre par les Occidentaux, et
qui rejette l’aspect religieux comme source
crédible et qui minimise au maximum son
influence, a séduit beaucoup de peuples
dans leurs projets d’édification d’Etats
modernes et ouverts, sans se soucier des
contraintes religieuses, ethniques ou
linguistiques qui peuvent surgir et interférer
dans leurs projets de sociétés civiles,
nécessaires pour asseoir ce modèle d’Etat
moderne. Cependant certains d’entre eux,
notamment les pays du Sud, sont
confrontés au dilemme de la place de leur
foi ou de leur idéologie enracinée
profondément dans leurs cultures, face aux
lois humaines telles qu’elles sont mises en
œuvre dans les sociétés occidentales.
Les musulmans, dont font partie la
majorité des Algériens, souffrent
malheureusement des conséquences de ce
dilemme, à cause de leur culture
influencée par le rayonnement de
l’héritage du passé glorieux de leur nation
croyante qui fut considérée jadis comme
un modèle unique, dont l’œuvre
civilisationnelle fut reconnue et méditée.
Certaines élites musulmanes, fascinées par
les exploits des Etats qui ont adopté le
modèle occidental, tentent sans convaincre
de pousser leurs peuples dans le sillage de
ce modèle, au risque de renier leur
différence historique et minimiser par voie
de conséquence l’impact de leur foi dans
leurs vies. L’organisation de la société
civile et laïque est régie par la loi humaine,
et le citoyen dans cette société n’est tenu
de respecter que cette loi. Par conséquent,
les libertés individuelles sont protégées par
la loi. Cette spécificité ne peut être
extrapolée aux sociétés conservatrices et
religieuses, car les traditions et la religion
ont une grande part dans leur culture.
Cependant, l’Etat devra veiller dans le
cadre de cette loi sur la société civile, 
à les organiser et à les protéger au même
titre que les libertés humaines. Une
absence d’autorité de protection et
d’organisation de ces deux dimensions
risque de provoquer un problème existentiel
grave chez les citoyens croyants, et d’ouvrir
la voie à des gens malintentionnés de mettre
en péril la cohésion sociale et la stabilité de
l’Etat. Les Etats musulmans devront donc
faire beaucoup attention à la définition de la
société civile et de la citoyenneté selon 
la vision occidentale. Ils devront réfléchir
profondément comment adapter ces concepts
aux fondements sur lesquels leurs sociétés
ont construit leurs cultures, notamment celui
de la foi en particulier, vers laquelle
convergent leurs différences identitaires et
par laquelle s’affirme leur unité.

Par Ahmed Sarirete
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- Police : 1548
- Gendarmerie nationale : 1055
- Sonelgaz : 3303
- Alerte kidnapping : 104
- Personnes en difficulté  ou en détresse : 1527
- SOS Sécurité : 112
- SOS Santé : 115

Urgences
- SAMU : 021 23 50 50
- Police : 17
- Protection civile : 14 
- Gendarmerie nationale :  021 96 42 22
- Sapeurs-Pompiers 021 71 14 14
- Sûreté de la wilaya d’ Alger :   021 73 00 73
- Centre antipoison :    021 97 98 98
- Centre des grands brûlés : 021 63 29 95
- Institut Pasteur :   021 67 25 02

Hôpitaux
- CHU Mustapha : 021 23 35 35
- CHU Aït Idir :   021 97 98 00
- CHU Ben Aknoun : 021 91 21 63
- CHU Beni Messous : 021 93 15 50
- CHU Kouba : 021 28 33 33
- CHU Bab El Oued : 021 96 06 06
- CHU Bologhine : 021 95 82 24
- CHU El Kettar : 021 96 48 97
- HCA Aïn Naâdja :  021 54 05 05
- Hopital Tixeraïne :   021 55 01 10
- Hopital Zéralda :   021 32 63 94
- Centre Pierre et Marie Curie : 021 23 66 66

Compagnies Aériennes
- Air Algérie : 021 74 24 28
- Tassili Airlines : 021 50 98 58
- Aigle Azur : 021 50 91 91
- Air France : 021 98 04 04

Dépannages
- Gaz : 021 68 44 00
- Electricité : 021 68 55 00
- Service des eaux : 021 67 50 30

Radios
- Chaîne I : 021 21 48 37
- Chaîne II : 021 69 11 70
- Chaîne III : 021 48 15 15
- Radio El Bahdja : 023 70 99 99
- Jil FM : 021 69 27 27
- ENRS : 021 69 34 03/06 

Services

- Algérie Télécom 100
- Serveur vocal chèques postaux : 1530 
- Seaal : 3394 
- Scouts musulmans algériens : 3033
- Association algérienne  de psychiatrie : 1512 
- Réclamations : 18
- Renseignements / Réveil : 19
- Télégramme : 13

Hôtels - Alger
- Hôtel El Djazaïr 026 21 80 80
- Hôtel El Aurassi 021 74 82 52
- Hôtel Hilton                               021 21 96 96
- Hôtel Sheraton                            021 37 77 77
- Hôtel Mercure 021 24 59 70
- Hôtel Ibis 021 98 80 20
- Hôtel Albert Premier 021 73 65 06
- Hôtel Safir 0551 42 58 48
- Hôtel El Riadh 021 45 23 58
- Hôtel Mazafran 021 32 00 00
- Hôtel AZ Zéralda                        023 32 55 89
- Hôtel Oasis - Kouba                    021 77 04 04
- Hôtel New Day - Kouba              023 77 47 47
- Hôtel Mouflon d’ Or                    021 54 25 62

NUMEROS UTILES

Hôtels - Est
- Hôtel Sheraton - Oran 041 59 01 00
- Hôtel Royal - Oran 041 29 17 17
- Hôtel Ibis - Oran 041 98 23 00
- Hôtel Renaissance - Tlemcen 043 40 11 11
- Hôtel Les Zianides - Tlemcen 043 27 71 21 à 25
- Hôtel Ziri - Ghazaouet 043 32 30 25 

- Hôtel Antar - Béchar 049 81 71 63
- Hôtel Kerdada - Bou Saâda 035 53 39 04
- Hôtel Le Caïd - Bou Saâda 035 53 43 94
- Hôtel Zaïd - Hassi Messaoud 0660 20 88 20
- Hôtel La Gazelle d’ Or - El Oued 032 11 89 02

Hôtels - Sud 
- Hôtel Marriott - Constantine 035 53 39 04
- Hôtel Ibis - Constantine 031 99 20 00
- Hôtel Cirta - Constantine 031 92 19 80
- Hôtel Le Majestic - Annaba  038 86 54 54
- Hôtel El Mountazah - Annaba 038 65 24 12
- Hôtel El Hidhab - Sétif 036 51 41 34

- Hôtel El Djanoub - Ghardaïa 029 89 46 20
- Hôtel - El Boustan - El Ménéa 029 81 60 50
- Hôtel Tahat - Tamanrasset 029 31 21 21
- Hôtel Gourara - Timimoun 049 90 26 27
- Hôtel Touat - Adrar 049 96 99 33

Hôtels - Ouest

AEROPORTSHôtel - Tizi-OuzouHôtel - Béjaïa
- Houari Boumédiène - Alger 021 50 91 91
- Ahmed Ben Bella - Oran 041 59 10 77
- Mohamed Boudiaf - Constantine 031 81 01 24

- Rabah Bitat - Annaba 038 52 01 59
- Mostepha Ben Boulaïd - Batna 023 77 01 10
- 8 Mai 1945 - Sétif 0651 88 73 66

Numéros Verts
09h00 : Bonjour d'Algérie
10h30 : El Mouqawil
11h00 : Avis religieux
12h00 : Journal en français
12h25 : Destination Algérie :
Timimoun
12h50 : Oua Aqadna El Azme

14h10 : Dar Oum Hani
15h00 : Twahacht Bladi
16h30 : El Djazaïr

Tarikh Oua Hadhara
17h00 : El Mouqawil
17h25 : Ghir Lik
18h00 : Journal en amazigh

18h25 : Radjeli Chef
19h00 : Journal en français
19h25 : El Karayine
20h00 : Journal en arabe
20h45 : Canal Foot
21h55 : Culture Club
23h00 : Festival de la musique hawzi

- Hôtel Lalla Khedidja 
0795 22 65 77

- Hôtel Les Hammadites
0776 88 22 38

Nicolas Tourriol,
Laurie Delhostal et

Julien Cazarre
reviennent sur les

faits marquants de la
journée de Ligue 1

qui vient de
s'achever. Ils

proposent ainsi un
regard décalé sur

l'actualité du ballon
rond avec des sujets

inédits et des
séquences cultes,

revenant sur les
coups de gueules et

les bons mots...

21h00 : Monsieur Papa

21h00 : Inspecteur Barnaby

23h00 : Enquête exclusive

Leo Henderson,
capitaine des Panthers

et véritable star dans le
monde du cricket, est

retrouvé mort après
avoir mené son équipe

en demi-finale d'un
tournoi important.

Sur les lieux du crime,
Barnaby a la surprise

d'y retrouver son ancien
coéquipier Ben Jones,

qui enquête sur un
important trafic de

matchs truqués.
Il apprend qu'à

Midsomer,...

20h50 : Impitoyable

22h50 : Esprits criminels

22h35 : Salon de l'Agriculture,
la politique en campagne

21h00 : Captain America

Alors qu'il assiste à
la messe dans une

église avec sa
femme et sa fille, un

homme est égorgé
par un mystérieux

individu. Aucun
témoin n'a pu

identifier le
criminel. L'équipe

est dépêchée sur
place, à Providence,
pour aider la police.

Rossi et les autres
rapprochent vite

cette affaire de deux
meurtres récents,...

Au fil de la Ve
République, le Salon

international de
l'Agriculture s'est

imposé comme un rituel
incontournable de la

politique. Jacques
Chirac y a bâti sa
légende, François

Mitterrand y a brillé par
son absence quand

d'autres s'y sont cassé
les dents. Du général de

Gaulle à Emmanuel
Macron, retour sur cinq
décennies d'un amour...

Marie élève seule son
fils Marius. Ce dernier

ne connaît pas son père.
Le vivant mal, il

s'enferme dans la
solitude. Marie lui
propose alors de le

retrouver. En fait, elle
souhaite demander à

quelqu'un de jouer ce
rôle. Elle pense à Robert

Pique, un homme qui
traîne souvent devant

son bureau. Sans emploi,
il fait du repassage pour

ses voisins...

En 1880, à Big
Whiskey, une bourgade

du Wyoming. Delilah,
une jeune prostituée, est
défigurée au couteau par
un client ivre. Le shérif

de la ville, Little Bill
Daggett, impose alors

au coupable et son
complice une amende

de sept chevaux à verser
au proxénète. Les

prostituées de la maison
close, révoltées par la

clémence du shérif,
réunissent mille dollars...

23h10 : J+1

Avec les temples
millénaires d'Angkor,
les eaux turquoise de

Sihanoukville, le
charme des maisons

flottantes du lac
Tonlé Sap, le

Cambodge a vu son
nombre de touristes

tripler en dix ans.
Venu principalement

de Chine, ce
tourisme de masse

dégrade
l'exceptionnel...

Alors que les Etats-
Unis sont entrés dans

la Seconde Guerre
mondiale, le jeune
Steve Rogers veut

s'engager. Mais, faible
et peu résistant, il est

recalé. Il croise bientôt
la route du Dr Eskine,

qui développe un
sérum destiné à créer
un soldat surpuissant.
Steve est recruté pour

servir de cobaye.
Il sort métamorphosé

de l'expérience...



21 L’Echo Sportif

Dimanche 24 février 2019

lechodalgerie-dz.comwww.

L ors du set décisif,
l’Algérien a bataillé dur
face à son adversaire issu

des qualifications, avant de
l’emporter au final 6-4. «Je suis
très heureux d’avoir remporté
mon premier titre dans le circuit
juniors. La finale était très
compliquée. J’ai perdu plusieurs
balles faciles parce que j’étais un
peu sous pression. Maintenant, je
dois continuer a travailler pour
préparer les deux prochains
tournois à Hydra et Ben Aknoun
et surtout les Championnats
d’Afrique programmés le mois
de mars prochain», a déclaré, le
jeune Oranais. Chez les filles, la
Tunisienne Ferdaous Bahri, tête
de série N.1, s’est adjugée le titre
après à sa victoire contre
l’Italienne Greta Schieroni, tête
de série N 6, sur le score 6-3, 6-
2. «Franchement, la finale n’était
pas aussi compliquée. Je pense
que j’ai bien joué dès les
premières balles surtout que je
connaissais bien son style de jeu.
Concernant le tournoi, je pense
que le niveau technique était
assez bon et il y avait de très
bonnes joueuses. J’espère que je
vais réaliser le même parcours à
Hydra et gagner plus de points»,
a déclaré la joueuse tunisienne.
Le tableau double garçons, a été

remporté par le duo portugais
composé d’Antonio Pedro
Pragana et Bernardo Gandara,
qui s’est imposé devant les
Marocains Younes Adnane et
Habib Stambouli sur le score 6-2
7-5. Chez la gent féminine, les
Italiennes Ginevra Parentini
Vallega Montebruno et Greta
Schieroni ont dominé la paire
Ukrainienne composée d’Eva
Prokopenko et Kateryna
Rublevska 5-7 6-1 (11-9). 
Le directeur technique national
(DTN) de la Fédération
algérienne de tennis (FAT),
Mohamed Bouchabou, s’est dit
«très satisfait» du résultat de
Reguig. «Je tiens à féliciter le
jeune Reguig qui s’est donné à
fond depuis l’entame de la
compétition, son sacre est
amplement mérité. 
Maintenant, j’espère qu’il va
garder la même cadence et
réussir un bon résultat à Hydra.
Sur le niveau technique global de
ce tournoi, nous avons assisté à
des matchs de haut niveau ou
plusieurs jeunes joueurs et
joueuses étrangers se sont
distingués», a indiqué, le DTN.
Ce tournoi organisé par la Ligue
Algéroise de Tennis (LAT), sous
l’égide de la Fédération
algérienne de tennis (FAT), s’est

déroulé en présence d’une
centaine de joueurs et joueuses
issus de 25 pays. Il s’agit de
l’Algérie, du Maroc, de la
Tunisie, de la Russie, de
l’Angleterre, du Portugal, des
Seychelles, de l’Italie, de la
France, de l’Espagne, de
l’Egypte, de Chypre, du Kenya,
du Monténégro, du Canada, de la
Côte d’Ivoire, du Liechtenstein,
de l’Ukraine, de la Suisse, des
Pays-Bas, de la Pologne, de la
Hongrie, de la République
tchèque, de la Colombie et de la
Turquie. L’Algérie a pris part

avec 17 joueurs.
10 étaient dans le tableau des
qualifications (4 garçons
et 6 filles) et 7 dans le tableau
final (4 garçons et 3 filles).
Les tableaux du tournoi ont été
dirigés par le juge-arbitre
international algérien, Amine
Mohatat. Djamel Kaced était le
directeur du tournoi. Ce rendez-
vous sera suivi par deux autres
tournois internationaux juniors
qui auront lieu, respectivement,
au Tennis Club de Hydra (24
février-2 mars) et au Tennis
Club de Ben Aknoun (3-9 mars).

Tournoi ITF Juniors de Bachdjarah

Samir Reguig sacré
Le tennisman algérien Samir Hamza Reguig a remporté le tournoi international ITF Juniors de Bachdjarah (Alger),

clôturé, hier, au tennis club de Bachdjarah, en dominant en finale le Portugais Tomas Pinho par deux sets
à un (2-1) Reguig, tête de série N. 2, a mal entamé la partie en concédant le premier set 4-6,

avant de reprendre confiance et remporter le second 6-2.

JM Oran 2021

Les préparatifs avancent
positivement, se félicite la CIJM

Championnat arabe 
des clubs de volley-ball

les GS Pétroliers
éliminé en demi-finale
Le club de volley-ball algérien, GS
Pétroliers, a été éliminé en demi-finales du
Championnat arabe des clubs 2019
(messieurs), en s’inclinant face à l’ES Tunis
sur le score de 3 sets à 0 (18-25, 14-25,
21-25), vendredi à Radès (Tunisie).
La deuxième demi-finale oppose deux clubs
qataris à savoir Al Rayyan SC (tenant du
titre) et le Club de la Police. La finale et le
match de classement pour la 3e place sont
prévus samedi. 18 clubs arabes répartis en 4
groupes étaient en lice dans cette compétition
organisée par l’ES Tunis du 15 au 23 février
dans les salles de Radès et Zouaoui à Tunis.

Championnat méditerranéen
de handball U17

L’Algérie termine
à la 5e place
La sélection algérienne de handball U17 s’est
adjugée la 5e place du Championnat
méditerranéen de la catégorie, en s’imposant
devant l’Italie sur le score de 25 à 22, en
match de classement disputé, ce samedi, à
Port-Saïd (Egypte). De son côté, la Tunisie a
pris la 7e place du tournoi à l’issue de sa
victoire devant la Turquie (22-18).
A la 9e place on retrouve le Maroc, suivi de
l’Arabie saoudite (10e), des Emirats arabes
unis (11es) et de la Libye (12e). La finale du
Championnat méditerranéen oppose le
Monténégro à la France, alors que le match
pour la 3e place met aux prises l’Egypte et la
Roumanie. Avant son élimination en quarts
de finale par la France (28-09), l’Algérie
avait terminé à la 4e place du groupe A avec
un bilan de deux victoires devant l’Arabie
Saoudite (20-19) et la Libye (13-08), contre
trois défaites face au Monténégro (30-13), à
la Tunisie (26-22) et à la Roumanie (23-08).

«Les préparatifs de la ville
d’Oran pour accueillir la 19e

édition des Jeux
méditerranéens en 2021
avancent d’une manière «très
positive», s’est félicité, ce
samedi, à Oran, le président
de la commission de
coordination du Comité
international de ces Jeux
(CIJM), Bernard Amslem.
«Je repars très optimiste
quant à une organisation de
qualité de la 19e édition des
JM, après les différentes
réunions que nous venons de
tenir avec les organisateurs
locaux», a déclaré Amslem
au cours d’une conférence de
presse organisée au niveau
du siège du comité national
de l’organisation des JM, à
l’issue d’une visite de deux
jours dans la capitale de
l’Ouest du pays. Il s’agit de
la 2e réunion du comité de
coordination qui s’était
également rendu à Oran en
septembre passé et qui
prévoit d’y revenir en juin
prochain, selon son
président. «J’ai noté avec
satisfaction que le comité
d’organisation local s’est
renforcé par des spécialistes
dans les différents domaines
liés à la préparation des JM,
ce qui a permis de donner un
nouveau souffle aux
préparatifs par rapport à ce
que nous avions constaté lors
de notre premier séjour dans
cette ville», s’est encore
réjoui le Français. Le même
responsable a, notamment,
mis en relief «la qualité des
infrastructures sportives en
cours de réalisation à Oran,
ainsi que celles subissant de

vastes opérations de
rénovation», ajoutant qu’un
tel acquis «va booster
davantage le sport algérien
après les JM». Cela n’a pas
empêché toutefois
l’émissaire du CIJM de
reconnaître «qu’il restait
encore du travail à
accomplir», tout en se
montrant «optimiste quant à
son achèvement dans les
meilleurs délais». Dans la
foulée, il a informé que des
décisions finales seront
prises dans les mois à venir
concernant les disciplines
sportives qui seront
programmées lors de cette
manifestation sportive
régionale. A ce propos, il a
informé que la partie
algérienne a souhaité,
notamment, intégrer
certaines spécialités en
athlétisme, à l’image des
décathlons, saut à la pêche et
triple saut, sans oublier le
handisport, «mais il

reviendra à la commission
technique d’y trancher», a-t-
il précisé. «C’est le cas de le
dire s’agissant également du
football, étant donné que la
question demeure toujours
posée au sujet de la catégorie
qui sera appelée à disputer
les JM. A cet effet, l’on
devra choisir entre les U21 et
les U23», a-t-il indiqué. 
Lors de la précédente édition
déroulée en 2018 à Tarragone
(Espagne), les sélections
présentes avaient participé
avec leurs équipes des U21,
rappelle-t-on. Enfin, Bernard
Amslem a rappelé que
l’aspect écologique sera pris
en considération lors de la
prochaine édition qui sera
«une aubaine pour
sensibiliser les différentes
factions de la société,
notamment les écoliers et les
étudiants, concernant la
nécessité de préserver
l’environnement»,
a-t-il insisté. L’Echo d’Algérie : 24/02/2019 Anep : 1916004317

Publicité
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Coupe de la CAF

Le NAHD à l’épreuve de Gor Mahia
Le NAHD, qui réalise jusqu’à présent, une saison plus qu’honorable, renoue cet après-midi (14h00, heure algérienne), avec la compétition de la

Coupe de la CAF en affrontant à Nairobi, le Gor Mahia local, pour le compte de la troisième journée de la phase des poules.

A vec quatre points au
compteur, les poulains
de Meziane Ighil

peuvent accomplir un grand pas
vers la qualification en cas de
résultat positif. Une mission
dans leur corde, même si leur
adversaire du jour n’est pas un
novice dans les joutes africaines.
Le Gor Mahia demeure, en effet,
un rival sérieux qui a une grande
expérience internationale. C’est,
de loin, le meilleur club kenyan.
En 2018, il a donné du fil à
retordre à l’USMA dans la même
compétition, s’inclinant
difficilement au 5-Juillet (1-2),
alors qu’il avait réalisé un nul
vierge chez lui, lors du match
aller. Son coach, Hassan Oktay,
se méfie énormément du NAHD
à qui il voue un profond respect.
«C’est une équipe bien
organisée, qui joue avec un
système à l’européenne. Je l’ai
bien observée et ce ne sera pas
une mince affaire pour nous », a-
t-il confié à la veille de ce
rendez-vous. Visiblement, le
technicien serbe a bien étudié le
jeu du Nasria. Il faut s’attendre
donc, à une bataille tactique et
une adversité acharnée. D’autant
que Gor Mahia est réputé coriace
à domicile, comme le montre son

éclatante victoire contre  le
Zamalek (4-2), lors de la
première journée. Les Kenyans
visent carrément la première
place du Groupe. Le NAHD est
prévenu. Mais il faut dire que les
Sang et Or nous ont habitués,
ces derniers temps, à bien
négocier les matches importants.
Malgré un calendrier démentiel,
ils ont su s’en tirer à bon
compte. Il faut dire que Gasmi et
ses coéquipiers sont engagés sur
plusieurs tableaux, le
championnat, la Coupe d’Algérie
dans laquelle ils sont bien partis
pour se qualifier en demi-finale
après leur victoire, contre
l’éternel rival le CRB, ainsi que
le Coupe de la CAF. Les Sang et
Or peuvent compter sur un
groupe homogène, composé de
bons éléments d’expérience,
comme Gasmi, Harrag, Khacef,
El Orfi, ou encore le gardien de
but, Gaya Merbah. Avec un
effectif aussi équilibré et de bon
niveau, le Nasria peut aspirer
aller loin dans cette compétition.
Le renforcement de la barre
technique dernièrement, avec la
venue de Meziane Ighil, apporte
plus d’assise et de rigueur à tout
le groupe. Les progrès réalisés
par l’équipe, ces dernières

saisons, sont palpables et une
réalité que personne ne peut
remettre en question. Il lui reste
à confirmer cette évolution en
allant chercher des titres ou en
imposant sa présence sur la
scène africaine. C’est ce qu’est
en train d’accomplir le NAHD,

malgré quelques accrocs connus
lors de la phase aller. Sans être
vraiment favori, le Nasria a des
atouts à faire valoir en Coupe de
la CAF. En allant chercher un
précieux point face au Zamalek,
lors de la journée précédente, il a
bien marqué son territoire. Il

aura l’occasion, cet après-midi,
de confirmer sa solidité en
dehors de ses bases. Pour peu
que ses joueurs fassent preuve de
solidarité et d’abnégation. Dans
ce registre, on peut leur faire
confiance.

Ali Nezlioui

Le NC Magra, leader de la Ligue 2
Mobilis de football, a provisoirement
creusé l’écart à 5 points, sur son premier
poursuivant au classement général, 
le WA Tlemcen, après sa courte mais
précieuse victoire sur la lanterne rouge
USM Blida (1-0), au moment où l’autre
sérieux candidat à l’accession, l’US Biskra
a essuyé une défaite inattendue chez le
MC Saïda (2-0). Le NCM a buté sur une
coriace équipe blidéenne, qui a bien résisté
jusqu’à la 51’, avant de céder devant
Ziouèche, auteur de l’unique but de cette
rencontre. Un court mais précieux succès,
qui permet au leader de porter son capital
à 43 unités, soit avec 5 longueurs d’avance
sur le Dauphin, le WA Tlemcen qui,

cependant, compte un match en moins,
puisqu’il devait se déplace hier, chez le
RC Relizane, en match derby, considéré
comme l’un des duels au sommet de cette
23e journée. De son côté, l’US Biskra a
laissé filer de précieux points dans la
course à l’accession, en s’inclinant (2-0)
chez le mal classé MC Saïda, ayant trouvé
le chemin des filets grâce à Benayada
(24’) et Sayahi (41’). Une défaite qui
maintient l’USB à la 3e place, avec 37
points, au moment où le MCS réalise l’une
des bonnes affaires du jour, en se hissant à
la 12e place, avec 26 unités. En revanche,
la JSM Skikda a été moins chanceuse,
puisque malgré l’avantage du terrain et le
soutien du public, elle s’est contentée du

partage des points avec l’Amel Bou Saâda
(1-1). Pourtant, les choses avaient
relativement bien commencé pour l’équipe
locale, ayant ouvert le score dès 10’ par
l’intermédiaire de Betrouni, avant de
fléchir et de concéder l’égalisation devant
Touil (58’). Un score de parité qui
n’arrange aucune des deux équipes, car
elles restent dans le ventre mou du
classement, avec seulement quelques
longueurs d’avance sur les premiers
relégables. En effet, l’ABS reste 8e avec
32 unités, alors que la JSMS pointe juste
derrière (10e/30 pts). Les matchs de
vendredi se son clôturés par le duel MC El
Eulma - ASM Oran, entre le 5e qui recevait
le 14e, une rencontre qui s’est terminée sur

le score de zéro partout. Le MCEE reste 3e

avec l’US Biskra et l’ASO Chlef, avec 37
unités pour chaque équipe, alors que
l’ASMO est toujours premier relégable, a
égalité de points avec l’USM El Harrach, 
à savoir, 22 unités pour chaque formation.
Les trois matchs restants de cette 23e

journée étaient programmés pour le 26
février courant et le 19 mars prochain,
suivant la dernière programmation de la
Ligue de football professionnel
(LFP).USM El Harrach - RC Kouba et
JSM Béjaïa - ASO Chlef devaient se jouer
hier, respectivement, 
à 15h00 et à 17h00, alors qu’ES
Mostaganem - USM Annaba a été
programmé le 19 mars, à 16h00.

Les joueurs du Mouloudia de
Béjaïa sont soumis à un travail
intensif depuis leur arrivée à
Blida. Le staff technique du
club, conduit par le coach
Michel, a voulu à travers ce
regroupement de quelques jours
mettre ses joueurs à rude
éprouve, avant d’entamer le
dernier virage dans ce
championnat de Ligue 1
Mobilis. En occupant une place
dans la zone rouge, les joueurs
du MOB ne doivent pas
bénéficier de répit, jusqu’à ce
qu’ils réussissent à assurer le
maintien. Afin de mettre toutes
les chances de leur côté, les
joueurs se sont éloignés de la
ville de Béjaïa pour un

regroupement de quelques jours
dans la Mitidja. Après que le
coach ait, durant les journées de
vendredi et samedi, insisté sur
l’aspect physique, les joueurs
auront droit à une rencontre
amicale demain après-midi. Pour
le premier match de préparation,
les camarades de Bessan
affronteront l’équipe de l’IRB
Chiffa, qui est une formation de
la région et qui évolue dans le
championnat Régionale II.
Cette rencontre sera une belle
opportunité pour le coach
Michel de se faire une idée sur le
niveau et la qualité du travail
accompli par son prédécesseur.
Les joueurs du MOB doivent
aussi profiter de ces rencontres
amicales pour faire le plein de
confiance et aborder les matches
du championnat dans une
meilleure forme.

Match amical 
face à Koléa

Nous avons évoqué dans nos
précédentes éditions la possibilité
pour les Vert et Noir d’affronter la
formation de l’O Médéa en amical
durant ce regroupement de Blida.
Nous avons finalement appris que
les dirigeants du club n’ont pas
réussi à se mettre d’accord avec
leurs homologues pour

programmer cette joute amicale.
Le staff technique souhaite
disputer deux rencontres amicales
avant le déplacement à Béchar. Il
continue à prospecter afin de
trouver une formation de la région
qui pourrait affronter le MOB en
amical. Nous avons appris que le
choix des techniciens pourrait se
porter sur l’ESM Koléa qui évolue
dans le championnat amateur.

Ligue 2 Mobilis - 23e journée 

Le NC Magra creuse  l’écart  

Ligue 1 Mobilis 

Les Crabes se ressourcent à Blida 
JSM Béjaia - Paradou AC 
et MC Alger - MC Oran
Deux matchs reportés pour 
des «raisons d’ordre public»
Les rencontres JSM Béjaia - Paradou AC et
MC Alger - MC Oran qui devaient se
dérouler, ce samedi 23 février, (hier, ndlr)
comptant, respectivement, pour les quarts
de finale (aller) de la Coupe d’Algérie et la
Ligue 1 de football, ont été reportées pour
des «raisons d’ordre public », ont annoncé
simultanément la Fédération algérienne
(FAF) et la Ligue de football professionnel
(LFP). «La rencontre des quarts de finale
(aller) de la Coupe d’Algérie prévue ce
samedi 23 février 2019, au stade de l’unité
Maghrébine de Béjaïa, a été reportée à une
date ultérieure pour des raisons d’ordre
public», a annoncé l’instance fédérale dans
un bref communiqué. Quelques heures plus
tard, la LFP a annoncé le report du match
MCA - MCO, comptant pour la mise à jour
de la 22e journée du championnat. Le
report de ces deux rendez-vous intervient
au lendemain des marches populaires de
protestation tenues à Alger et dans
plusieurs autres wilayas du pays contre le
5e mandat.
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EN 
Belmadi à Bein Sport :

«Bounedjah a toutes 
les qualités pour briller»

Le sélectionneur algérien, Djamel Belmadi, s’est exprimé sur le buteur de l’équipe
nationale, Baghdad Bounedjah, dans une intervention sur Bein Sport. 

Le coach des Verts a
déclaré : «Je le
connais parfaitement,

je connais ses qualités et
l’envie qu’il avait de se
révéler au public algérien au
niveau international.»

Djamel Belmadi a ajouté : 
«Je savais qu’il avait toutes
les qualités pour briller,
donc c’est tout à fait logique
pour moi de lui avoir permis
de jouer en pleine
confiance.»

Bounedjah
reconnaissant

Face à cette déclaration de
Belmadi, l’attaquant d’Al
Sadd a répondu : «Quand un
entraîneur vient et il te donne

cette confiance, tu te dois de
lui rendre le meilleur.» À noter
que l’entraîneur des Fennecs
connaît très bien l’avant-centre
algérien, les deux hommes se
sont côtoyés dans le
championnat qatari.

Le président de la commission
antidopage de la FAF, Djamel-Eddine
Damardji, a affirmé ce vendredi 22
février que le milieu de terrain de
l’USM El Harrach (Ligue 2), Billel
Naïli, contrôlé positif, «a bel et bien
consommé une substance interdite
qui est la cocaïne et ses métabolites».
«Ce joueur a été soumis à un contrôle
antidopage en règles à l’issue du
match face au RC Relizane le 26
janvier. Il s’est présenté à l’équipe
médicale qui se trouvait sur place
pour le prélèvement des urines, en
présence également du médecin de
l’USMH. Le joueur a signé les cinq
exemplaires du PV, dont celui qui a
été envoyé au laboratoire à Lausanne
en Suisse. Le joueur a nié les faits, je
peux vous confirmer qu’il s’agit bel
et bien de lui. La substance trouvée
dans ses urines est la cocaïne et ses
métabolites, autrement dit la
consommation s’est faite
récemment», a affirmé à TSA, le
responsable de la commission
antidopage. Jeudi, Naïli a rejeté les
accusations portées contre lui, tout en
clamant son innocence dans cette
nouvelle affaire de dopage. «Je jure

devant Dieu que je n’ai pris aucun
produit dopant. Si j’avais consommé
cette substance, j’aurais reconnu les
faits et je demanderais pardon à tout
mon entourage, je suis quelqu’un qui
assume ses responsabilités, je suis
majeur et vacciné. Il y a des
personnes qui ont avancé que j’ai pris
de la cocaïne, d’autres ont évoqué du
dopage. On évolue dans un
championnat qui n’a pas besoin de
prendre des produits dopants. 
Je demande à la commission
antidopage d’analyser les urines qui
sont en sa possession et mes urines et
de les comparer. Ils vont s’en
apercevoir qu’ils n’appartiennent pas
à la même personne», a-t-il indiqué à
El Bilad TV. Pour le Dr  Damardji,
son instance ne pouvait pas se
tromper dans ce genre de contrôle : 
«Nous sommes à la tête d’une
instance compétente. J’ai sous ma
conduite des spécialistes en médecine
du sport un peu partout à travers le
pays, qui sont à féliciter pour le
travail accompli. Le joueur est
convoqué pour dimanche devant la
commission anti-dopage pour
l’auditionner, ses déclarations seront

rapportées dans un PV qui sera
transmis à la commission de
discipline de la LFP.»

210 contrôles effectués 
en 53 matchs

Le Dr. Djamel-Eddine Damardji n’a pas
hésité à tirer la sonnette d’alarme sur le
l’ampleur du dopage qui est en train de
prendre de graves proportions, tout en
révélant des chiffres. «Jusqu’à
aujourd’hui, nous avons effectué 210
contrôles en 53 matchs impliquant les
Ligues 1 et 2 et la division amateur.
Nous avons eu 4 cas avérés de dopage,
en plus d’un joueur qui a refusé de se
soumettre au contrôle. C’est énorme. 
Je m’inquiète sérieusement, mais nous
sommes là pour faire face à ce
phénomène. Nous sommes dans l’attente
de 9 échantillons qui sont actuellement
en Suisse pour analyses, le délai a été
dépassé pour les réceptionner,
certainement ils ont été soumis à des
analyses complémentaire», a-t-il conclu.
Ce nouveau cas positif intervient trois
semaines après la sanction infligée au
milieu de terrain du MC Alger Hicham
Chérif El Ouezzani, suspendu quatre ans
pour dopage à la cocaïne.

Le président de la commission antidopage de la FAF : 

«Le jouer d’El Harrach a pris 
de la cocaïne»

Orléans
Ziani buteur face à Sochaux
L’ancien international algérien, Karim Ziani, a
contribué à la victoire de son équipe face à
Sochaux pour le compte de la 26e journée de Ligue
2 française, au stade de La Source. Le capitaine
algérien du club d’Orléans a inscrit le premier but
des siens sur penalty à la 56e minute de jeu.
L’ancien milieu de terrain des Verts n’a laissé
aucune chance au gardien sochalien, avec un
contre-pied parfait. Karim Ziani à l’âge de 36 ans
est l’un des meilleurs éléments de l’équipe
orléanaise, il a inscrit deux buts et il a offert trois
passes décisives, depuis le début de la saison.

AC Ajaccio
Superbe but de Nouri 
face à Auxerre
Le milieu algérien de l’AC Ajaccio, Riad Nouri,
s’est illustré, avant-hier, lors de la victoire des
siens (2-1) face à Auxerre pour le compte de la 26e

journée de Ligue 2 française. Le milieu de terrain
offensif de 33 ans a inscrit un très joli but à la 39e

minute de jeu avec un lob sur Mathieu Michel, le
gardien auxerrois. Cette victoire arrive au bon
moment pour les Corses, ces derniers s’éloignent
un peu plus de la zone de relégation. Les joueurs
d’Olivier Pantaloni sont désormais 15e au
classement général à six points du premier
relégable.

Al Shabab
Benlamri donne 
la victoire d’un joli tir
Titulaire indiscutable dans l’axe de la défense d’Al
Shabab, l’international algérien Djamel Benlamri a
été remarquable  dans la défense comme à son
habitude, mais il a aussi offert les trois points à
son équipe d’un tir puissant. L’ancien joueur de
l’ES Sétif a profité d’un coup de pied arrêté qui se
termine par un cafouillage avant que la balle lui
arrive en dehors de la surface pour fusiller le
portier adverse d’un magnifique tir à ras de terre à
5’ minutes de la fin, ce but inscrit par Benlamri
permet à son équipe de prendre trois points
importants pour rester sur le podium et creuser
l’écart avec Al Taawon désormais à quatre points.

Al Kharitiyath
Hassani obtient un penalty
pour sa première
Le défenseur international algérien Ilies Hassani a
été décisif pour sa première sous ses nouvelles
couleurs d’Al Kharitiyath lors de la rencontre face
à Umm Salal au Qatar .L’international algérien a
obtenu un penalty à la 12e minute lorsqu’il a été
crocheté par un défenseur après un joli dribble, ce
penalty a été transformé par l’international
Roumain Valentin-Marius Lazar et a donné trois
points importants pour Al Kharitiyath dans la
course au maintien avec un deuxième succès
seulement cette saison. Hassani qui était derrière le
penalty obtenu pour son équipe a été l’un des
hommes forts du match grâce à sa solidité
défensive malgré les tentatives des attaquants
adverses.

Empoli

Un Bennacer à deux visages 
face au Milan AC

Titulaire  à San Siro lors de la
rencontre face au Milan AC, le
milieu Ismaël Bennacer a fait
une prestation à deux visages
face à une équipe en forme.

L’international algérien a été
très impressionnant en
première mi-temps en privant
le milieu du Milan de
plusieurs ballons grâce à sa

bonne lecture du jeu et sa
présence défensive, l’ancien
joueur d’Arsenal a été l’auteur
d’un jeu propre avec une très
bonne qualité de passe qui a
permis à son équipe de garder
sa cage vierge en première
période. En début de la
deuxième mi-temps, Ismaël
Bennacer a commis une erreur
fatale qui a coûté à son équipe
le premier but, le joueur avec
le dossard N°10 a voulu
dribbler Castillejo avant de
glisser et ce dernier mène
l’action qui ramène le premier
but de la rencontre à la 49e

minute, un but qui a facilité la
tâche pour le Milan qui en a
inscrit deux autres quelques
minutes plus tard. Score final
3-0 pour le Milan AC qui vient
titiller l’Inter pour le podium,
alors qu’Empoli reste toujours
premier non relégable mais est
sous la menace de Bologne.

FC Porto

8e passe 
de Brahimi
Le FC Porto
continue de mener la
danse en Liga NOS
après sa victoire 3-0
à Tondela à
l’occasion de la 23e

journée du
championnat
portugais. 
Absent pour la
première fois de la
saison la semaine
dernière après sa
blessure à la
cheville, Yacine
Brahimi qui a fait
son entrée en jeu à la
70e minute a offert le
3e but de la
rencontre au
mexicain Herctor
Herrera d’une remise
en retrait sur un
ballon aérien à la 74e

minute. Il s’agit de
la 8e passe décisve
en Liga, sa 10e

toutes compétitions.
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Ratification d’accords

Le Président Bouteflika signe cinq décrets présidentiels
de coopération avec plusieurs pays

Le chef de l’Etat se rend aujourd’hui à Genève pour un «court séjour» médical
Le président de la République, Abdelaziz Bouteflika, se rendra, aujourd’hui, à Genève (Suisse) pour y effectuer ses «contrôles médicaux périodiques».

Ce déplacement sera de courte durée, précise le communiqué de la Présidence dont voici le texte intégral : «Son Excellence Abdelaziz Bouteflika, président de la République,
se rendra à Genève, le dimanche 24 de ce mois, pour un court séjour afin d’y effectuer des contrôles médicaux périodiques».

Le président de la République, Abdelaziz Bouteflika, a signé cinq décrets présidentiels portant ratification d’accords de coopération,
de convention et de mémorandum d’entente avec plusieurs pays et ce, conformément à l’article 91-9 de la Constitution.

HCA
Appel à converger vers une «réconciliation linguistique»

entre tous les Algériens

Ligue des champions
Le CS Constantine
et Al Ismaïly se
neutralisent (1-1)
Le CS Constantine a ramené un bon
point de match nul de son déplacement
chez les Egyptiens d’Al Ismaïly (1-1,
mi-temps 1-0) en match disputé, hier
soir, au stade Borg Al Arab
d’Alexandrie, pour la mise à jour de la
3e journée (Groupe C) de la Ligue des
champions africaine de football. 
Les locaux avaient ouvert le score à la
69 minute, par l’intermédiaire de leur
attaquant international namibien,
Benson Shilongo, et c’est son
coéquipier, l’infortuné Imad Hamdi
qui a égalisé pour le CSC, en
marquant un but contre son camp à la
90’+4. Grâce à ce résultat, le CSC
rejoint le TP Mazembé à la 1ère place
du classement général, avec 7 points
pour chaque club, au moment où les
Egyptiens restent scotchés à la
dernière place, avec seulement un
point au compteur. Le match «retour»
est prévu le 2 mars prochain, au stade
Chahid Hamlaoui de Constantine.

Il s’agit de la convention relative à l’entraide
judiciaire en matière pénale entre le gouverne-
ment de la République algérienne démocra-

tique et populaire et la Fédération de Russie,
signée à Alger le 10 octobre 2017. Il s’agit égale-
ment de l’accord entre le gouvernement de la
République algérienne démocratique et populaire
et le gouvernement de la République du Mali dans
le domaine de la santé vétérinaire, signé à Bamako
le 3 novembre 2016. L’autre décret présidentiel
signé par le Président Bouteflika concerne la ratifi-
cation de l’accord de coopération technique dans le
domaine des ressources en eau entre le gouverne-
ment de la République algérienne démocratique et
populaire et le gouvernement de la République du

Mali, signé à Bamako le 3 novembre 2016.
Le chef de l’Etat a signé également le décret prési-
dentiel portant ratification de l’accord de coopéra-
tion dans le domaine de la recherche géologique et
minière entre le gouvernement de la République
algérienne démocratique et populaire et le gouver-
nement de la République du Mali, signé à Bamako
le 3 novembre 2016. Le président de la République
a signé, en outre, le décret présidentiel portant ratifi-
cation du mémorandum d’entente entre le gouverne-
ment de la République algérienne démocratique et
populaire et le gouvernement de la République de
Namibie relatif à l’exemption réciproque de visas
pour les titulaires de passeports diplomatiques ou de
service, signé à Alger le 24 octobre 2017. N. I.

Le secrétaire général du Haut-Commissariat à l’amazighité
(HCA), Si El Hachemi Assad, a appelé à converger vers
«une réconciliation linguistique» entre tous les Algériens, à
travers un discours «pacifique et paisible». Lors d’un sémi-
naire tenu à l’occasion de la journée internationale de la
langue maternelle, Assad a mis en exergue la nécessité de
corriger les concepts et à converger vers «une réconcilia-
tion linguistique» entre tous les Algériens, à travers un dis-
cours «pacifique et paisible», fondé sur la coexistence et à
la lumière de plurilinguisme, en s’éloignant de l’exclusion,
de l’extrémisme et de l’atteinte aux symboles de l’unité
nationale. Dans ce sens, il a souligné la nécessité de ne pas
poser les questions de la langue maternelle et l’identité sous
des «habits politiques et idéologiques», pour éviter d’attiser
«les conflits linguistiques». «Il est de notre devoir de ne pas
poser les questions de la langue maternelle et de l’identité
sous des habits politiques et idéologiques, pour éviter d’at-

tiser les conflits linguistiques», a-t-il indiqué. Pour lui, la
langue maternelle représentait «l’existence, l’identité le
patrimoine et la civilisation», ajoutant que celui qui néglige
sa langue et son écriture, abandonne ainsi les composantes
essentielles de sa personnalité. Pour sa part, la représen-
tante du ministère du Tourisme et de l’Artisanat, Asma
Moulay, a indiqué que le développement n’était pas possi-
ble en dehors «des valeurs de notre civilisation, notamment
la langue maternelle qui en est le principal véhicule».
Moulay a mis en avant la nécessité de préserver les langues
maternelles pour préserver le patrimoine intellectuel, cultu-
rel et civilisationnel, ajoutant que les sociétés multicultu-
relles et multilinguistiques existent à travers leur langue qui
transmet et préserve le savoir et les cultures traditionnelles
d’une manière durable. Elle a relevé, dans ce cadre, que
«personne ne pouvait nier les efforts de l’Algérie afin 
de préserver ses langues maternelles».

Le réseau d’assainissement et d’évacuation des
eaux pluviales de la Casbah d’Alger a été réhabi-
lité à 80%, a fait savoir hier le wali d’Alger,
Abdelkader Zoukh. S’exprimant lors d’une
Conférence de presse animée à l’issue d’une visite
d’inspection aux mosquées et Ksour de la vielle
ville à l’occasion de la célébration de la Journée
nationale de la Casbah qui coïncide avec le 23
février de chaque année, Zoukh a affirmé que les
travaux de canalisation d’évacuation des eaux
usées et des eaux pluviales se poursuivaient, ajou-
tant que «le taux d’avancement du nouveau réseau
en cours de réalisation est de 80%». L’entreprise
Amenhyd été chargée par les services de la wilaya
de mettre en place les infrastructures nécessaires
pour assurer l’évacuation rapide des eaux usées et
des eaux pluviales», a-t-il ajouté. 
Pour sa part, Bouhadi Hakim, directeur à la même
entreprise a indiqué que «trois conduits évacua-
teurs ont été placés dans trois principaux points»,
expliquant que les eaux usées collectées seront
transférées vers la station d’épuration de Baraki,
tandis que les eaux pluviales seront évacuées à la
mer. Après avoir visité la mosquée, le palais du
Dey, Dar El Baroud et le palais Hassan Pacha, la
wali d’Alger s’est dit «satisfait» du travail des

architectes et professionnels de l’opération de res-
tauration, ajoutant que les travaux de réhabilita-
tion de la Casbah «se font aussi en association
avec les entreprises relevant de la wilaya d’Alger,
à l’instar de l’Etablissement de maintenance des
réseaux routiers et d’assainissement de la wilaya
d’Alger (ASROUT)». Dans cette perspective, la
consultation technique lancée par la wilaya avec
l’architecte de renommée internationale, Jean
Nouvel, fin 2018 «est toujours de mise et
concerne les idées et propositions, ni plus ni
moins». Au domicile du chahid Abderrahmane
Arbadji, tombé au champ d’honneur le 23 février
1957, Zoukh a donné son approbation à l’idée de
création d’un musée spécial Casbah, retraçant la
bataille d’Alger, précisant que ledit projet «sera
réalisé en commun accord entre les directions de
la culture, du tourisme et des moudjahidine».
Classée patrimoine mondial de l’Unesco en 1992,
la Casbah d’Alger compte 45 000 à 50 000 habi-
tants et des vieilles bâtisses, dont la plupart sont
des propriétés privées (80%), a-t-il fait savoir,
rappelant que 120 familles avaient été relogées,
récemment, dans des logements décents au titre de
la 24e opération de relogement.

M. H.

Réhabilitation de la Casbah

Zoukh : «Le réseau d’assainissement et d’évacuation 
des eaux pluviales réhabilité à 80%»
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